
ALLEZ CHEZ Marchandises 1.1* I«nuire
Va f ,l,dre est tombée pendant la 

nuit à Em lemon (Pensylvanie), 
un réservoir de 12,000 barils de 
pétrole, appartenant à la National 
Trans i Company et les déyâts 
sé< par c< t accident sont évalués à 
près de $10,000

sur

----- POUR VOS------

T£ RHOlTlTBRŒa DB MAISON*,
-TELS QUE—

SERRURES, COUPLETS, CLOUS, FEUTRE GOUDRONNE ET UNI,
ET MILEE AUTRES CHOSES.

Ej . Or. LAVEBDURE,
oo eb vq, nun william.

DE

CâO-Fremière Classe
<"** rtlrnonllimirf

v)n signale de N yack (New Yoik) 
quatre cas extraordinaires de long/, 
vilé dans la même famille : doux 
sœurs jumelles, Mlles. Gurnee, 
it<ées de quatre-vingt dix ans, et 
frère qui en a quatre vingt douze, 
so t un total de trois cent soixante- 
trois années à eux quatre.

Ven mil d'etre reçues

Ornons rouge au quart à grand marché.

WOODCOCKGr.B. 4 lbs de prunes turque, pour *5 cts.

MESDAMES ! BCSUME TELEGRAPHIQUEOranges nouvelles, 20 cts la douzaine.

Si vous voulez acheter un beau 
chapeau du printemps, vous le 
trouverez invariab ement au maga 
sin populaire de Woodcock au No 
39 rue Sprk i.

Nos chapeaux sont spécialement 
recommandés par leur r ch vase et 
leur élégance, les plumes qui les 
ornent sont d’une beauté et d’un 
choix qui ne peuvent certainement 
pas être surpassés par auc ins com
pétiteurs.

Une visite est respectueusement 
sollicitée.

Venez en foule, n’hésitez pas; 
vous jugerez par vous-même. Ne 
vous trompez pas de porte. C’est au

Magasin Populaire de Modes
de WOODCOCK

39.-KVE NFARKN--39
Ottawa, 24-3-83—la

(Dépêches de cette après midi)
Q leemtown 19 — Arrivé lo hri- 

gantin “Britannic” do New York 
Southampton 19—arrivé le brigan- 

tin “Kins” de New Yoïk.
New York, 19—l.a “Tribune” 

dit qu’une dépêche de Washington 
annonce que le ministre K. J. 
Vlielph st ra choisie comme juge en 
chef.

Citions nouveaux, 20 cts la douzaine.

Figues nouvelles,"3 lbs pour 25 cts.

BORBRIDGE Dalles nouvelles, 3 lbs pour 25 cts.

Habillements de garçons - 95c 
Habillements de garçons $1.75 
Habillements de garçons 2.50 
Habillements de garçons 3.50 
Habillements de garçons 4.75

Sucre el Sirop d’Eralilo nouveaux

O II K Z Londres, 19—Une dépêche de 
Berlin dit que l’empereur est tou- 
j ni,s daiiH 1" même état. Il n’a 

45 minutes durant la 
' il est très faible mais 

la (lotie est quelque peu disparue.
Paris, 19—le comité Dillon a 

donné un banquet i\ Neuilly hier 
en l’honneur du général Boulanger. 
On annonce que lorsque le général 
Boulanger se rendra A la chambre 
des députés aujourd’hui, aflu d’évi
ter toute démonstration en son lion 
netir, il suivra la rue Bourgogne au 
lieu de passer sur ;la Place de la 
Concorde.

I.e journal Boulangiste conseille 
aux amis du général de ne faire 
aucune démonstration, les rues étant 
bordées de gendarmes et les hom 
mes do troupes ayant été mis sous 
les armes alln de prévenir toute 
émeute.

JOHN CASEY,
291 ol 296, 1IUK DALHOUSIS.

Habillements d’hommes $3.76 
Habillements d’hommes 5.00 
Habillements d’hommes 6.00 
Habillements d'hommes 7.00 
Habillements d’hommes 10.00

AVIS
Le publie est par lo pr«*Fci.t av«

1rs cours doivent ô’re nettoyées 
présent mois, et quo los fum ors, 
et rebuts «loiveul Atro déposés sur I 
approprié à cet ollot sur le Criquo Nevil uu 
Deep Out.

Par ordre du Bureau do Sinté.
A. HOBILLAHD, M D.

oru, quo 
dur. ni ie 

déchets 
o terrainVOITURES DE PLACE

DE PREMIERE CLASSE.

Communication téléphonique en tout temps
266, rue Kalnt-Patrlcr, Ollawn.

GUSTAVE RICARD.

lila-Gina

1 12-87-8BltYSON 
GRAHAM 

& CIE. 
148,150,152,154, rue Sparks

FAITS DIVERS
BONNE NOLVELLE!

Hlnrl «le H. Jiieob Nlinri»
plaisir d'annoncer à mes nom

breuses pratiques que j’ai fait l’ac<iuisition 
d’un magnifique caressa qui surpasse tout 
ce qu'il y a à Ottawa J invite le public à 
venir me voir avant d'aller ailleurs.
MOI8H tiÈJPINEI

No. 103, Rue HL André.

J’ai le M. Jacob Sharp, l’organisateur de 
la compagnie do tramways do 
Broalwiy, dont on a tant parlé de 
puis quelques temps A propos des 
poursuites dont il était l'objet pour 
avoir corrompu les conseillers mu 
nicipiux d«* 1884, est mort jeudi 
soir, A neuf heures et vingt minutes 
d'une maladie dont il était atteint 
depuis fort longtemps dêj 
toire des poursuites dans I 
il était impliqué est 
trop connue pour qu’il soit néces
saire de la rappeler. Kn dépit d> s 
dépenses énormes qu’elles lui ont 
occasionnées, le défunt laisse enco 
re, dit-on, une fortune considérable. 
M Sharp était né dans le comté de 
Montgomery (Ni w York) le ü juil
let 1817 et était «Agé, jar conséquent 
de soixante et onzi ans. Il avait 
am issé, tout jeune encore, dans un 
modeste commerce de bois uné peti
te fortune, qu’il a ensuite considô 
rablement augmentée par d’heureu 
ses entreprises de constructions de 
docks sur la rivière du Nord et de 
l’Est, et enfin par la création de 
plusieurs lignes de tramways.

K|»llogn<* de l’nlfnlre 4'oninfork- 
Muoedler.

Les trois petits marchands de 
journaux qui avaient été arrêtés A 
Philadelphie pour avoir colporté 
dans les rues de cette ville le fa 
meux numéro de “/Evening Tele
gram” de New York, contenant la 
reproduction des photographies Dai
sies si mal A p: opos par le trop cé
lèbre Anthony Comstock chez MM. 
Knoedler et Cm, ont enfin été nus 
en jugement Après dos débats 
tiès animés et au cours desquels le 
zèle intempestif de M. Comstock a 
été sévèrement critiqué, le jury a 
rendu un verdict acquittant pure
ment et simplement les trois jeunes 
inculpés.

Le verdict nota t pai plutôt ren
du que les trois gamins reprenaient 
les journal.x qu’on leur avait saisis 
et allaient les vendre dans les rues 
de Philadelphie à dix contins le nu-

.Hfarlre ft bord d'un vwlwan <-ituadl«-ii

Voici que q ms d--tails touchant 
une tragédie a h ;rd d’un va.sséau, à 
Yokohama.

11 y avait fut ce navire un cuisi
nier chinois et un mousse ; ce der 
nier avait des dispositions innées 
pour faire un cèlerai. Pendant le 
voyage il répandit de l’eau bouil
lante sur un chien et !• lieutenant 
le punit pour cette maladresse.

Le cuisinier aviit de grandes dif
ficultés à lui faire faire son ouvrage. 
On l’entendit plusieurs fois, parler 
de vengeance.

A l’arrivée du vaisseau à Yoko
hama, le lieuten.ml était à surveil
ler le chargement lonqu’il entendit 
du bruit derrière lui. 11 se tourna 
vivement et aperçut le mou.-se, 
brandissant une hache de chai pen- 
tier sur sa têt*. Sa voyant décou 
vert le jeune ho r.me se sauva dans 
la cale.

On découvrit alors qu’il avait 
frappé le cuisinier de deux coups de 
bâche, dont l’un avait presque enle
vé la tête du tronc, et l’au re avait 
fait une blessure effrayante sur la 
figure. L’homme gisai sans vie 
dans une mare de sang. La mort a 
dû être instantanée par le lieutenant 
qui ne se trouvait séparé du lieu du 
crime, que par une porte, n’a rien 
entendu.

Dublin, 19—La sentence du père 
McFadden à un emprisonnement de 
Il mois poi 
Liées d’indignation contre les tenau- 
ciers et lu police a été augmentée à 
six mois sur son propre appel.

New-York 19—Le feu s’est déclaré 
ce matin dans la bâtisse portant les 
numéros 305 307 Est, Troisième rue, 
occupée par un marchand de chif
fons du nom de Charles Harley. Il 
y avait au moment de l’incen 
die près de 45 femmes et une dou
zaine d’hommesilans l'établissement. 
Tous purent s’échapper à l’exception 
toutefois de Miunô Léonard une 
vielle femme de OU ans de Willi 
amsburg qui a été sou (toquer par 
la fumée avant de pouvoir trouver 
une issue pour sortir. Le cadavre 
de la malheureuse A été complète
ment carbonisé, 
reçu de sérieuses blessures.

ir avoir tenu dos assem-
2-1-88-6m

MM- Napoléon R élancer
& Joseph Cousineau

. Désirent annoncer au pub'ic qu'il 
I «le faire l'acquisition du

SU PE BIIE ATELIER

PHOTOGRAPHE

& Cie jà. L’his 
lesquelles 

trop récent et

s viennent

MESSIEURS-T,e printemps 
est arrivé !

MM. DORION & DELORME
No 140 Huo S’parksC’est peut être difficile à croire, mais 

c'est un fait certain.
Ce n'est pae le printemps aux efllims em

baumées dont vous entendez parler, mais 
c'est le printemps tout de même.

Et il nous arrive avec des promesses de 
toutes sortes et des suggestions très-prati
ques. Il suggère des trottoirs bien-secs, 
l'aban.lon des claques et l'achat de chaus
sures neuves.

En passant, avez-vu is vu mes ho tes po- 
| u’aires à $1.50 ?

Nous sommes maintenant prêt à faire 
ortes (l’ouvrag«*8 dans c ille ligne, t-1 que 

l'hotrgraphie et pointure à l’huile, portrait 
agran li, tout à «les prix ré luitset lous h-s 
ouvrages garantis. Non 
té les négatifs Une visi'e ett respectueuse
ment sollicitée.

X. Belanger & J. Cousineau
No 140 Sue Sparks.

■°"i

us avons aucti acln--

Blusieurs ont

Berlin 19, 12 30 p. m.—Les méde 
c ns lors de la consultation ce matin, 
ont été d’accord à dire que la con
dition de l’Empereur était de beau
coup tlus favorab'e que les jo 
précédents, la fièvre ayant diminué 
considérablement. Cependant mal
gré ce mieux apparent les médecins 
ont cru devoir conseiller au mala
de de garder le lit.

pi A
hCHaS. J- BOIT,

4-4 m-88-la RUE ELGIN, OTTAWA.
J. H. SPENCER, Propriétaire.

TEBTÜ NCR LE PLAN EUROPEEN.
P a Ironisé Par le Public Voyawur. 

-L’ENDItOiT-
le plus central, à proximité de la voie des 
chars urbains, 20 verges tout au plus ; dix 
minutes de marche des Edifices du Paie
ment ; la maison a été renouvelée com
plètement.

Le public est servi de tout ce qui se trouve 
dans un restaurant de première clas.e.

rai2Z: $1.50 peu: Jour

119, RUE RIDEAU.
GRANDE OUVERTURE

—D'UN—
MAGNIFIQUE MAGASIN

^ MTAPISSE HUILES,

Nous exécuterons a 
vragea à fresque et dé 
tout genre. Venez nous voir av 
ailleurs. Tout ouvrage sera garanti.

BELAMD *LERIELX. 
Résidence privée : 263, rue de l'Egl s?. 
22m-la Magasin : 31, rue Duke, Chaud

usai toutes sortes d’o 
corat ons en «leant*d alhr

A bon Marché.Chambres avec usage de bains chauds et 
froids pour 60 à 76 centins per jour, d'après 
le plan Européen où à la semaine et an mois, 

age du public est i

1ère.

NOUVEAU SALON DE BARBIER Le patronag 
sollicité.DE PREMIERE CLAME 

Elgin, lenn 
Européen.

<'. H. «PERCER. 
SQTLa salle à dîner du Restaurant 

sous la direction de M. S. CASSIDY.
"eu No. 7, Rue

SALON DE BIRBIER-COIFFEU *.Les personnes quiMésirent être bien servi a 
feront bien de venir à mon é ab'isstment, ils 
seront servies avec U plus gran ie polite»se 
et satisfaction N'oubliez pas la place, No. 7, 
rue Elgin, à côté du Bodega. Cet établisse
ment sera ouvert le.21 de ce mois. Une vi
site est sollicitée

Article do la tonsure et c -iffeur «le j.rer 
fiasse. AtteaVon toute sociale à la c 
de cheveux des dam s et enfants.

H.V.OOOLAH •
141, rue Spark •, Ottawa, «

s.n de Ashüeld

- • Prop
va, en f.ici

rlFlnlre,
e «lu maga-CHAS DESJARDINS, P.op.

SEULEMENT QU'UN MOT! ------ET------PRINTEMPS 1888. DRAPS POUR COSTUMES
Vo ci l’époque de l'année où jeu 

nés et vieux doivent se mettre en 
garde contre toutes sortes de mala
dies. Vous neles pas tûr si votre 
maison n’est pas infectée [ ar des 
gaz délétères ou par d’autres poisons 
mortels, vous devez donc, en consé
quence, est c’est votre premier de
voir, consta'er que votre personne 
et que toute votre famille jouissent 
d’uife santé favorable et rien ne 
peut mieux favoriser votre,santé et 
la mettre dans une bonne condition

VIENNENT D’ETRE REÇU
15 CAISSES DE Nous prétendons avoir les 

plus jolies pièces de Marchan
dises dans Ottawa.

S’il vous plaît, faites-nous 
une visite et vous jugerez par 
vous-memes de l’exactitude de 
nos avancés.

CHAPEAUX
DE TOUTES SORTES.

Une grande variété de couleurs 
et de qualiV». Tout < st entièrement 
ment nouveau. Assortiment com
plet d’articles pour messieurs.

103 DOIS DE CDAVATES DE FAITAISIE N,B.—L'éîablltsïmenî de Midltlei 
par Excellence.

Dupuis A NoliA
LE TOUT A flTRE VENDU

L’Eau Minérale de Saint 
Leon

En gros et en détail au

Ne 5344 BU BUSSE*.

Toute commande sera prompte
ment et fidèlement exécutée.

a 25c. et 50c.

k■

111 HUS MDBATJ

Le* niravanx tweed* » pantalon et ecewate peer habillement* ai nul qn’eloflTe 
a pardfMua?da printemp*. AU PAVILLON BOUGE, 530 rae Mouex.

La réciprocité sans limites c’est la 
destruction de toutes les entreprises 
qui font aujourd'hui notre force et 
notre prospérité. Aveugle qui ne 
le voit pas.—“La Minerve”

5o Considérant que l'amnistie générale 
qui nous a été accorJée pourrait être in
suffisante, nous demandons qu'une amnis
tie pleine et entière y compris les délits de 
droit commun, nous soit accordée.

Aces causes vos requérants supplient 
qu'il so’t fait droit à leur juste demande tel 
que ci haut exposé et vos requérants ne 
cesseront de prier.

Pour et par autor isation du comité de 
Bjvoche.

XjiBI

FONDÉ EN 1879

Prix de l’abonmenent
EDITION QUOTIDIENNE

...... $4.00
.......  3.00.

<i*roxi<u:b dv bazar.Un an, pour la Tille. 
“ en dehors de la ville......

Dimanche prochain, le 22 du cou
rant. aura lieu la dernière soirée 
musicale et littéraire du Bazar des 
Orphelins. Une jolie opérette : La 
“ Fontaine Miraculeuse,” sera inter
prétée par les jeunes demoiselles, 
élèves dii Convent Rideau, au pro 
fit d) l’Orphelinat. Cette œuvre 
suave, revêtue d’harmonies pures, 
a été acclamée par de véritables 
marques d’enthousiasme, l’autre 
jour, au Couvent du Sacré Cœur, et 
nul doute que cette fois-ci, encore, 
cette œuvre lyrique, d'un pureté 
de style et d’une chaleur d’accent 
merveilleuses, lui vaudro u de nou 
veaux applaudissements.

Ce jeune gioupe d’artistes ama 
leurs prêtant généreusement son 
concours à cette be le fête de la cha 
rité, on s’attend an concours général 
des familles, afin de grossir la 
recette destmée 
orphelins. Le p 
vingt-cinq centins.

EDITION HEBDOMADAIRE

...............................$1.00.
t payable d'avance.

dances etc. etc.Toutes lettres, correspont. 
etc. doivent être adressées à

OSCAR McDO
GABRIEL DUMONT

NELL 
ttawa Ont.

M. Gabriel Dumont, ex lieutem nt 
de Riel, alresse la lettre suivante à 
“La Patrie,” organe ronge de Mont-

LE BUT DE SON VOYAGE Alt CANADA 

M. le Directeur,

BUREAUX ET ATELIERS
118 roc si Patrice

414 et 416 me Snaex.

LE CANADA
1 rotesler par la voie de 

votre journal outre l’article qui a paru 
dam le “Star” de lundi. Il y est dit que 

suis à Montréal dans un but électoral, o 
qui est faux. Comme nous l’avons dit aux 
diffi rents journalistes, le but de notre tour 
au Canada est de donner des conferences 
pour faire connaître aux Canadiens le* mo
tifs qui ont amenés la rébellion du Nui\i- 
Ouest et les faits tels qui se sont passés 
Nous avons l’espoir que les canadiens n 
aideront à obtenir du gouvememt nt les 
droits pot r lesquels nous avons combat'u 
ain i qu’une iademmté p ur les pertes 
subies | ar nous p ndant la rébellion.

Gabriel Dumont.

Permeltez-moi de

Ottawa» 19 Avril- 1888

Nous n’avons pas besoin de dire à nos 
lecteurs, que l’article d’hier a échappé 
complètement au contrô e de la rédaction. ur le soutien des 

ix d’entrée sera de
I"

ité deLes différents candidats du
>11 se préparent activement pour la

ChaRITaS.
Ri

VOTATION U BAZAR.

Mercredi, 18 avrd—4 h. p. m. 
Total!.s voles pour l'Union St Joseph.. 10G

“ “ la Société H: i ierro Gb
“ “ l'Lnion*.
“ “ l’Association Ca

ique «le Se
cours-Mutuels ... 635 

La Société St An
toine de Padoue 54 

l’Union St. Jean 
B il liste ......

Bulletins rejeté ... 4

I.3C6

campagne qui sera short and sweet.
Que nos amis ne se laissent pas prendre 

par le cri lancé par M. Edwards : qu’il 
leur faut absolument un homm «lo comté. 
S’il fallait s’en tenir à celte maxime, les 
premi rs bemmes du pays dispuraitr. ient 
de la scène

Nous avons toujours recjnnu à 
M. Gabriel Dumont beaucoup de 
courage ; il en a donné la preuve 
dans les troubles du Nord-Ouest. 
Mais nous ignorions qu’il fut assez 
naïf, pour être ene are uni f>is le 
jouet des politiciens qui voudraient 
nous donner une nouvelle édition 
de la comédie de 85. Le lieutenant 
de Riel proteste, qu’il n’est pas venu 
ici dans un but politique. Nous 
voulons bien le croire. Seulement le 
but de sa visite, d’autres l’appalleut 
sa campagne, ne nous paraît pas 
bit n clair, même ap:ès lec explica
tions qu’il se croit obligé de donner 
au public. M. Dumont, après avoir 
pasté trois ans aux Etats Unis veut 
bien aujouid’hui venir nous rensei
gner, comme il le dit dans sa lettre 
à “ l a Patrie ”, sur les motifs qui 
ont amené la rébellion du Nord- 
Ouest, “ et les faits tels qu'ils se sont 
passés

La présomption de M. Dumont est 
trop puérile pour qu’on s’y ariête. 
Il a pu poser aux Etats-Unis, mais 
M Dumont nous permettra de lui 
dire que si notre éducation polriq ie 
pouvait être incomp èle au point de 
vue des causes et des évènements 
de la rêb -11 ion de 85, nous n’aui ious 
pas besoin de s. s lumières pour 
combler les lacunes. Il nous per
mettra éga'ement de lui dire que le 
gouvernement n’a pas attendu ta 
visite au Canada, pour suuh-gn es 
grandes infortunes, et réparer au
tant que possible, les immenses dé
sastres c msés par lui et par son 
malheureux chef à la population 
métisse et catholique du Nord- 
Ouest.

Nous approuvons en tout point 
l’attitude énergique que vient de 
prendre notre confrère du Canadien 
à ce sujet, et nous croyons qu’il e?t 
temps d’élever la voix, si nous vou
lons é happer au ridicule immense 
qui nous m nace.

11 faudrait en finir avec ce genre 
d’exploitation aussi grotesque qu hu
milia t pour notre population, qui 
so targue avec raison d’avoir de l’m 
lelligence, du cœur et surtout d * la 
dignité.

St Thomas 369

thol

L’élévation de M. L. A. O.ivivr à la ma
gistrature a été le signal de rejouis ances 
parmi les nombreux amis de ce monsieur 
Après le banquet sup rbe oILrl ce soir à 
1 Orphelinat St Jostrph ; ar h s citoyt 
d’Ottawa en viendra un second qui sera 
donné demain sur à M le j -ge Olivier par 
les membres de l’Association libérale con- 
lervatrice des jeunes gens, la fête aura lieu 
à l'Hot 1 “Grand Union” à 8 heures et pro
met d'ôlra grandiose. M. J. W McRae en 
est le president et M. .1. P. Fisher le secré
taire.

73

Grand Total...

COMITÉ* <T VIO VEN

Le comité des Viopriétéi a tenu 
une séance hier soir.

L’échevin Cox soumet une lettre 
de Son Honneur le maire deman
dant qu’une autre salle lui soit 
allouée pour recevoir les députations 
celle actuelle étant beaucoup trop

L’ingénieur de la cité dit qu’il 
faut aussi u.ie chambre plus grande 
pour les commissaires des cotisa
tions et suggère que les chambres 
occupées par les Bureaux d’Ecole s 
soient mises à la disposition des 
Commissaires

L’échevin Cox croit qu’il Ferait 
préférable de mettre les chambres 
des Bureaux d’Eco e dam l’étage 
inférieur.

L’échevin Askwith suggère que 
le Bureau des Ecoles soit consulté 
à ce sujet.

La question est laissé à l’Ingé
nieur de la cité qui fera rapport au 
comité à sa prochaine réunion.

On fait ensuite lecture de lettres 
de Nelson Osmonde, Naicisse Cen- 
telle et John Julian qui demandent 
d’être nommés gardiens du Parc 
Lansdowne.

Le Club de Courses payant la 
moitié du salaire de ers employés il 
est décidé de consulter les membres 
avant d’en venir à une décision.

Et le conseil s’ajourne.

M. Mercier avait le droit de s’attend e à
un meilleur prix pour les obligations de la 
province de Québec. Le marché m mêlai re 
était dans les condi ions les plus favorables 
quand l’emprunt fut lancé. La ville de 
Toronto obtenait 994 pour du 4 pour cent 
1 la même date ; le 4 pour cent de la vi le 
de Montréal était coté à une fraction du 
pair. Voici la co'.e des ob igations colonia
les au mois de janvier demi t.

4 pour cent du Donvniou...........108J
«• “ de Toi onto..............102

Nouvelles-Galles 
du tiud

“ “ de Q leenslaml....
«• “ de l'Au.-trahe du

à 109 
à 103

des
....no* ù 1114

.105' à 106

...... 105 à 106
..... 1044 à 1054
...... 108 à 110

Sud.............
“ de Tasmanie 
“ de Victoria...
“ de l’Australie Occi

dentale................... 106 à 108

Quand on songe que les obligations des 
it cotées au ies:uscolonies australiennes 

du pair, M. Mercier pouvait esp r?r obtenr 
pour les 4 pour 
bec un meilleur piii pu’il n'a obt nu. 
C'était ?on devoir d’exploiter le marché tn 
fixant un minimum. Au I eu de cela il a

l de la province «1e Q ié-

IIVREAV DEM TRtVAI Xdéprécié le crédit de la provnie, en ven
dant à uo prix fixe et en a hetint à nos 
obligations une valeur moins élevée que 
c lie que le public était prêt à p yer, mt ins 
élevée môme que ce qu’il pouvait espérer 
obtenir en lena t c.mpta du cours des 
autre i effets public . La convention secrète 
qu’il a faite a fait perdre à la provino une 
som ne de $90,000 qui bénéficiera à d'autres 
qu'a «x contribuables de ce piys.

Ce bureau s’est réuni hier soir 
sous la présidence de l’écheviu Hut 
chison.

La question du nettoyage des rues 
ayant été discutée ass« z longuement 
de même 
M. Powdl 
t mps sur la rue, ceite dernière est 
laissée sous considération durant 
quelques jours encore.

La lettre de M. Dupuis pour une 
réclamation d i 8100 est prise en 
considération et donne lie j à une 
longue discussion au sujet de la 
nécessité de construire des égoûts 
sur la rue St Patrice.

Une lettre de M. Thomas McElroy, 
ingénieur du rouleau à vapeur ett 
ensuite lue ; il sollicite de l’emploi 

L’ingéni\-ur de la vi.le dit qu’il a 
notifié M. McElroy que ses services 
n’étaieul plus requis.

Il est décidé que le comité sup
portera i’ingenieur de la cité dans 
cette affd.reetque M McElroy devra 
être officiellement démis.

La quesiio.i de l'ouverture delà 
rue du Pont esr aussi soumise et 
l’échevin Monk et l’ingénieur sont 
requis de voir à culte amélioration 

L’éch vin Dui ocher désire que 
plusieurs rues soient remplies et 
améliorées convenablement.

L’Ingénieur de la rité dit qu’il 
ne peut rien faire dans ce sens vu 
la dèf use reçue du Dr. RobiUard 
de ne rien déposer dans les rues.

L’échevin Askwith dit que le 
Bureau de San é supportera l’Offi
cier de Santé dans toute action au 
sujet de l’etat sanitaire delà ville 

Et le c .unité s’ajourna.

que celle de la pierre que 
1 a laissé durant un certain

Voici la requête que les Metis de 
Batoche out adressée à M. Laurier 
pour être présentée à la Chambre.
A la Chamb 

rjunie en
commun s du Cinadi

Parle

'Ntizs, les toussignés Métis demeurant ù 
©atoch*. Grandi a et les locali és avoisiaan- 
1<6.dans le district de Sasc-ilchewan, expo- 
toes respect ut ement :

lo. Que les droits tt privilégia ayant été 
accordés au* .citoyens de Manitoba, e.i 
conformité avec 1 acte de Manitoba et que 
ces droits et privilèges ayant été n fusés à 
une grande partie des citoyens du Nord- 
Ouest, tels que scrips, privilèges de roin, 
patentes de terres occupées avant les a-- 
prniages ; et que des perles considérables 
ayant été encourues dans nos efforts pour 
obtenir es droits, que nous considérons 
comme un acte de justice due à notre popu
lation, que tout droit soit reconnu tel qu'au 
Manitoba et que tout enfant né dans i s 
intervalles de 1870 à 1888 ait des droits de 
240 acres de t rre chacun telqu'i! a été 
accordé à csux nés avant 1870 ;

2o Que l.s pertes occasionnée i par L 
rébellion n’ont pis été payées d'une ma
nière juste et équitable par la commission 
nommée à cet effet ;

3o Une indemnité pour les per;es que 
nous avons subies pendant et par suite de 
la rébellion au Nord-Ouest en 1885, c’est-

GUERRE A LA PROTECTION.

M. Mercier a déclaré la guerre à 
Pour donner unla protection 

puissant coup d’épaule 
des manufactures, sa 
adop’.é la résolution suivante :

aux ennemis 
conférence a

• Que relativement à l'agitation au suj t 
d is relations commerciales entre le Cana
da et les Etats-Unis, celte conférence in
ter-provinciale, composée de représentants 
de tous les partis politique , désire consi
gner l'opinion “qu'une réciprocité sans res
triction strait avantageuse à toutes les pro- 
vinc s du Canada."

La déclaration de guerre est au si 
formelle qu’elle peut être.

Elle est d'autant plus insolite que 
les législatures sociales n’oat rie a à 
faire avec la règlementation du

Elle est d’autant plus injustifiable 
que les membres de la conférence 

ui se plaignaient des empiètements 
u pouvoir central sont les pre 

miers à sortir de leurs attributions 
et à se mêler d’affaires qui ni les 
regardent pa=.

Manufacturiers 1 ouvriers ! le 
gant vous est jeté par M. Mercier et 
son parti, sachez le relever fière
ment, inte I gemment.

I>«’pa 'ittlon
MM. Geo Balcer, seciô'.aire de la 

Chambre de Commerce et MM. 
Thomas Bournival et P. B. Vanasse, 
de Trois-Rivières sont aujourd’hui à 
Ottawa ; ces messieurs représentent 
la Chambre de Commerce de la vilte 
trifluvienne et désirent obtenir un 
subside 
min de 
Ouest.

3à-dire une indemnité comme celle «qui a été 
acc.rdée à eaux qui n’ont pis pris part à
la rébellion ;

4o Que les agents et les employés du 
gouvernement au Nord-Ouett soient choisis 
autant que poes.ble et de préférence parmi 
les personnes de race et de langue fran-

pour la compagnie du che 
fer Trois-Rivières et Nord-

çaise ;

Le veritable Chape max Weed row de Sene, aine! qu’un 
et harde* telle* a-redaeUea. AU PAV1LI

beau
LO*

i stock de Chapeaux r 
HOUC1E. I

*
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ods de l’afoeat l

Jure, l’autre semai- 
es principaux ports 
, j’étais allé rendre 
'ocat de la ville, M. 
e j’avais connu à 
’introduisit dans le 
e et, je m’étais mis 
pour tuer le temps 
d’ailleurs insigni- 
ièce où je me trou- 
j’avisai sur une 
vue un objet qui 

ention. C’était une 
francs à l’effigie de 
e, placée sur un 
et recouvert d’un 

Un cartonnage 
port portait l’ins- 
ate :
), souvenir de mes

signature de M.

encore cette singu- 
>rsque l’avocat pa- 
>n. I>ès qu’il eût 
ir moi :
ie vous voilà in- 
-il à brûle-pour* 
arisien basé que

iqnai-je, c’est la 
3 ma vie que je 

de cinq francs 
tomme un simple

irez une histoire 
Vous avez raison, 
rai pas languir, 
francs constitue 
niers honoraires 
t, à ce titre je l’ai 
nent comme féti- 

me l’a donné, 
illation qui m’a 
mes a eu de sin- 
tences, allez ! 
commença ainsi

î remonte à l’an- 
mdemain de la 
vrier. Les évé- 
avaient eu leur 

notre ville. Le 
il de la souspré- 
llie par une fou- 
lenaces de mort 
;fet, qui se nom- 
• Ce fouet ion- 
que qu’il fut, 

ressource, la 
cida. Son fils 
ation en Angle- 
à l’aller rejoin
te. Pendant 
a façade de son 
>récipitamment 
billets de ban- 
re vu par une 
partit dans la 
et alla droit à 

icheur nommé 
avait loué de 
a barque pour 
en mer. Au 

u sous-piéfet, 
escendit. Un 
igea au dehors, 
rdés ce soir-là,, 
ablementbeau. 
în de février,, 
ard avoir vu 
se diriger veis 
ment. A neuf 
érin détachait 
loir s’asseyait

îvu. Le len- 
•es du matin, 
enu seul. Il

■l

■

5

J

>

m

U

!

fet ? lui de 
arades.
3it. On avait 
vent en plei- 
avait capoté, 
aient tombés 
:ait raccroché 
pu remonter 
sous préfet, 

s avoir eu le

possible que- 
ire une bolée 
nent, ajouta 
sourde. Je 
rien depuis 
digne hom-

aisément. 
r, que le ré- 
îmbla pas à 
d’Evangile. 
Le pêcheur 

était marié, 
/instruction 
n En l’ab- 
nvant prou- 
î termina le 
a cette date, 
de non-lieu 
. Le 2 mars 
laxé, entra.

lier client,, 
ompfion de 
ut de suite 
i vieux ren-

7

K-

;
■ i

M

(

fl

*

)us amène 
N’êtes vous

l’avocat, je 
pour une 

dit comme 
n’est peut- 
itre magis- 
‘d me cher

i

I , i/--- ■ f
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LOTERIE NATIONALE DE COLONISATION
Sou* le patronage de M. le curé A. Labelle

Au profit rie l'Œuvre d e* Société* Diocésaines de Colonisation de la province de Q 
Fondée en Juin 1331, sous l'autoiité de l'Acte de Québec, 32 Vlcl.. chop. 36.

LF ONZIEME TIRAGE MENSUEL AURA LIEU LE

MERCREDI, 18 AVRIL 1888, A 2 HEURES P.M.
Valeur des Lots, - - - S60,000

} $1.00 le Billet 
} 2ü ets le Billet

!

1ère SERIE {
2me SERIE {

Valeur des Lots, .... $50,000 
Gros Lot : Lu immeuble de - 5,000

Valeur de* Lots, .... $10,000 
Gros Lot : Lu immeuble de - 1.000

À fl T U |l | [01/ U11 \!F ! CARTES PROFESS,vNEI-LES
l) 1 LiillulValIlLtU Matdougail, Maedougall & Eelcourt

AVOCATS, PROCURE CHS, ETC.,
Ontario et Quebec

j SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS. Ottawa

Macdocoall. N. A. Belcoi bt, LL.M 
F K AN K M. MacDuuuaLL.

JOSEPH TA 88p.

Brochure de 20 pages in-8o
10 eu L'EXEMPLAIRE O’Cara * Remon

AVOCATS. SOLLICITEURS. 
NOTAIRES. Etc.

Bloc Hay. rue Sparks. Ottawa. Ont.
En vente an Bureau du CA.NlD.t

Fonderie de Hull 1RES UE L'HOTEL RUS8CLL
Martin O'Oara. C. R. E. P. Demon j

Le sous Igné vient rie faire l'acquisition de la 
fonderie de Hull ci es' maintenant préparé à 
< X.'enter tomes sorti-*d'ouvrage» dans la ligne 
<Jp fonaerie. pièce» légère» ou pesantes tie toutes 
d mensions, au plu» bu# prix.

M. Lawson est un homme pr-tique qui n * i 
plu-leurs am.é >* d'expérience. et garantira tous 
es ouvrages faite a son êtalfiis-iment.

McIntyre, Lewis & Code
A vocata, Solliciteurs et Notaires

Attention toute spéciale donnée aux alla 
commerciale*.

Bureau : Au dessus de la Banque des Mar
chands, Ottawa.

Argent à p eter sur propriétés foncières.
F- Mi INTYltE, Sollkiieur de la Banque de 
Montréal.

TKAVKR3 
que Un.ou.
O. CODE.

T. LAWSON
Rue Brewerry. Hull,

Rue George, Ottawa.
LEWIS. Solliciteur de la Ban

il» unfants font leur» dei tï II soulage tniuv Ul#tement 
It » souffrances de ces pauvres p -tlts, produisant un 
sommeil naturel, palsltile, en lalsjnt dliparalire la 
douleur, et les Jeunes chérubins s', veillent aussi ‘‘bril
lants et frais qu'un bouton de rose." O sirop est très 
agréable au goût. Il apaise l'enfant, amollit «<-■ gen
cives, enlève toute douleur, fait dkparaitre les souf
france» Intestinales eu réglant la digestion, et est le 
meilleur rem tide connu contre la diarrhée, soit qu'elle 
provienne de la dentition ou d'autres causes. Vingt-

utre préparai Ion

GtëO. McLALKLN, L. L B.
AVOCAT, Etc.

Bureau : 14/* rue Elgin, Ottawa.

J. IJ. FISHER
AVOCAT. SOLLICITEUR. Etc. 
pour lu Cour tin un nie. le Parlement o 

le» Dép.iricmuiit# Publics.
Scottish Ontario Chambers. Ottawa On

Grande Reduction
Muntcaux do Dames. Imlmane,Circulaires dou

blés en fourrure. Boa*-, Manchon-, Collais 
R unset, Fagot le -, Gants, Mitaines île toutes 
espèr e*de Pelleieries. Kaqueties, T .due» 
Sauvages, Souillera mous, etc.. Antlesaoua 
du prix coûtant.

McVeity & Henderson
AVOCATS, SOLLICITEURS. Etc.

Ageiîtd pour lu Cour Suprême et les Départe 
men ta Publics.

Scottish Ontario Chambers, Ottawa, Ont.
Taylor McVkity.

254T Venez voir nos chapeaux do Printemps
JOS. COTÉ, 114 rue ltldeim

Geo. F. Hbnukrsun.

MAISON SAINT-GEORGE STEWART, CIIUïïSLIilt 4 GODFREY
AVOCATS. SOLLICITEURS 

Agents pour lu Cour Suprême et le Parlement.
102 et 101 rue Rideau

Vins. Liqueurs, Kuii-Je Vie et Cigare Impor
tés de premier choix.

Jugez par vous-même en venant nous faire
Chambres Union, 14 rue Metcalfe, Ottawa, Ont.

McLeod Stb Chryslerl 12 87-83

W. J. CO JD IB GRANDE VARIETEHOTEL CANADIEN Avoi’ilf, Nollleileur, Ctr.
Scottish Ontario Chambers, Ottawa, < Nr. 

-----ARGENT A PRET; U

Ol-DITANT ooevré O. I.ATRIMOUILLE

CHAPEAUXCe mugnifiq 
M. John johni 
Kxchungo."

Le» repus sont sen is à toute 
b) al vmu européen, et sou.»lu ouilnt 
cuisinier français de premiere clu se.

V ,n», vliirel, suiitoi ne, ciuttnpagne et liqueurs 
de premiere qualité

Col établissement

ne hûti-1 vieïïiÆ'a'ï'iîg.r.ï
iteheure,à la carte 

endciii e d un

>T■Bradley & Snow
AVOCATS. OUJCTTEURS voir la COUR 

SUPREME, NOTAIRES. Etc.

F : : A ( AIS,
A > HLA ÏS,

AMERICAINS et

CANADIENS, Etc.,
vient d'être meublé n non 
a -ieuse» et de» n I ux n 
pure (Major’s llill-. 
sur l'avenne Mo.»cnziv et 
rodliiuruiii aux Nie 53U oi

JOHN JOHNSTON. Propriétaire

. A. T. Snow. !le* chambres -ont si 
rie -, faisant Lee an 

la entrée i riv. o o-t^ 
1 entrée gtinéra'e du 
Ô38 sur lu rue Sussex.

iArgent il prêter .1 IL. avec privilège de 
bumsev en aiii-na lumps. !

GUNDRY & POWELL -JOSEPH COTE.1 vocals, Solliciteurs, Etc.
At! EN TF VOIR LA C'OVR SVI RI-.MK ET LES 

llEVAIttlfiMKNT3
VENTE POUR CLORE 114----- IJ KIDEAIJ----- 114

OTTAWA.Tous les articles suivants :
iiA.KSBv pois, Ressorts
ETc.. h TC.

forgerons trouveront un grand avantag 
eu nous faisant une visite.

J. 1). IlUNTON & CIE.,
181. rue Wellington 

N.B.—Outils de menuisiers une spécialité.

lira' : 25 nie Sparks, e.i taie île l’Ilotcl llusscl
Arthur W. Qundry

Fer, Acier. Ouv

NOUVEAUX MEUBLESF. C. Powell.

IIjUUiVS, KlIiU it RllULRiURU
A vocal». Solliciteur*, Molaire», etc.

Venant d’etre reçuspour la Cour Suprême, le Parlement 
lus Départements Publics, etc.

— ARGENT A PRETER —Pour acheter HARRIS & CAMPBELLBureaux: Scottish Ontario Chambers, Ottawa 
Kempt vitie, Ontario.

DOINS Geo. K. Kidd
Alex. C. Rutherford

John Ho

Vêtements
Aui Conditions les p as Fav.nbles

Notre nouveau dépôt do meubles, maintenant exposé 
à notre magasin, rue O’Connor, se compose du p'us bel 
assortiment de meubles pour salons, chambres à coucher, poul
ies bureaux, etc., etc.

Nous appelons l’attention particulière du public sur nos 
importations de

bit Ali EK D’INFORMATION DK8 MARCHANDS 
DETAILLE VUS

LINDEN & COLE
Comptables, Collecteurs et Agents Mercantiles

No 4OU. Kl K KliCIlM, OTTAWA

Los ors et dettes collectés, 
nudité*.

B. Lixoln.

ALLEZ AU

Nos 269 et 271, ruo Wellington
livres ajustés e 

XV. A. ColeOù voua ne serez pas 
choix, l'asdortiiiivnt en 
complet.

J'.i.-héte et je vends tnt comptant 
de sorte quo it- pu!» vendre u mollle 
que toute uu re muiaun A Ottawa.

embarrassé de faire un 
mage .in étant des plus

seulement, 
ur marche

Conditions : An comptant seulement}

CHAISES ET BERCEUSESDr FISSIAULT
------DENTISTE-------

25 RUE SPARKS
DE VIENNE, AUTRICHE

flÉ6"Qne tout le monde s’empresse de venir les rolr*ea
Nos meubles sont les plus recherchés sur le marché ou 

ils méritent d’etre vus de tous.
Nous avons tout récemment mis un nouvel engin dans 

notre atelier, qui nous permettra de remplir les ordres à l’en
tière satisfaction des acheteurs, et à des prix extrêmement 
réduits.—Un escompte libéral sera accordé à tous les acheteurs.

Effets délivrés avec exactitude et entière satisfaction.

Occupera nu moi* d'Avril l'ancien bureau du 
Dr, Nolin, coin île» rues Sussex et itideuu. 

Heures ne bureau, ne U a j heu i es.P. O’REILLY
GEORGE COX

PLOMBAGE
LITOORAPUK. GRAVEUR.

CLICHE UR ET MEDAILLEE'
34 MUE MeICAI.FK,

OTTA A, Ontari

CHAUFFAGE et
TOITURES

F. C. JOHNSON & CIE
CHS. DESJARDINSIngénieurs et poseurs d'appareils do 

ge. ne tuyaux en fer. en plomb et tra
l'Imnlepleiire» en cuivre. Valves, Inspira 

leurs et Bouilloires.
Wrenches. A-bostoe, Caoutchouc, nettoyeurs 

de tulios national.
Feutre pour recevoir les tuyaux à vaneur o 

les bouilloires.
Lieux d'Aiacmc. Eviers et bains, etc.

i crturea en " Canada Plate " et tôle gai-

chnu fin- 
vaux on Aoknt n'Assurance et Coi rtier

Hotel Bussell, No îiti rue Sparks 
-----OTTAWA-----

Représente la CITIZEN, départements du 
Feu. la Vie et des Accidents ; aussi agent 

pour plusieurs Compagnies Anglaises 
de premiere classe.

Capitaux ré nui» : -

HARRIS & CAMPBELL
rut:: O’connor

- $10,000,000 Près de la rue Sparks.îSUr Agents pour engins de Pease combinés à 
air chaud. and do Boyaux 

de marchandise 
es reçoivent une

.©TiH. I»e»JarU In» donne une attention 
toute npl-cialc «eux allai re» d*a»»urance

March
especes

à incendies 
es en caoutchouc,co 
attention immediate.

et toutes Manufacture de VOITURES !
î-ROYALE-î 

| L ÉVEILLÉ & MA THÉ

558, RUE SUSSEX, 658
En face de la rue George.

LAURENT DUHAMELS. ROGERS & SON
Entrepreneurs de Pompes Funèbres

ET EMBAUMEURS

ETAL 1). MARCHE BY
Assortiment co plet de» itieil 

du marché d'Ottawa. En gros été 
on, porc, saucisses, etc. i 
M. u u li. miel se fora un * 
pratiques qui voudront 
bienveillant putiona, o.

ail: PROPRIETAIRES
Vomme par le passé, 

devoir do satisfaire les 
bien l’iionorer de leur

13 et 17 rne Mroln». résidence an 2e el age THOMP-Q^|^™n9 ^1® public que nous avons fait J'ai quieltion du poste d'affaires de S.D
Fiant arrivant dcChiing.- et dt saut, vs villes iimerii aii.ue i ou^ a vous'puisé d*e grandes connaissant 
vus dan» notre c-tai, non.» sommes en mesure de garantir en.1ère satisfaction. No ouvriers sont 
tous des plus habiles et tra vu Jem sous re direction ; les matériaux employés sont aues les 
meilleur- que l'on puis-e se prot-uier •" - r,-iv

Al lent ion spéciale et prompte u u 
pratique dans toutes les bran. I c* de

n2S7-SJCommunications Téléphoniques

Chemin de fer Intercolonial L. N. LOYER
les, tel est le système que n^us mettons en

Nouveau magasin de Vins, Liqueilrs el Epi,tries
nies Sussex et Clarence,Route de la Malle Royale, des Passagers 

et du Fret entre le Canada et la Grande- 
Bretagne, et route directe entre l'O 
loua les points du lias du Saint-Limr 
de la baie des Chaleurs, aussi le Nouveau- 
Brunswick, la Nouvelle-Ecosse, 1*1 le du 
Prince Edouard, le Cap-Breton et Terre-

No 105, coin des 56 BUE DALY - -19 ET 21 RUE STEWART
#F~AV1S i EEEEEE PATINS î

cnilloriuset ferronneries, o'est

M. lxiyer tient constamment a son magasin 
tout i-o qui constitue la ligne d épiceries uanssea 
moindres détail». 11 eapvrv par sa p ompiu ut- 
tention et sa court il de envoi s le public, me ri 1er 
une large part do patronage. 21 U 8Mit

Des nouveaux et élégants chars palais 
gréés de bullet et chars-dortoirs font parti 
de chaque train-express.

Les passagers qui 
terre ou sur le continent européen, en par 
tant de Mo itréal pur le train du soir le 
jeudi, ueuvent uretidre le paquebot de la 
malle chaque Samedi avant-midi à Halifax.

Les expéditeurs de grains et de marchan
dises trouveront au port d Halifax des élé
vateurs de première classe, des mni-ons 
d'entrepôt et toutes les commodités dési
rables pour rembarquement de leurs e 

Depuis des années, l'expérience a déni 
tré que l'intercolonial et les lignes de pa
quebots qui font le service entre Halifax et 
Londres, Liverpool et Glasgow, aller el 

, constituent la voie la plus rapide 
le Canada et l’Angleterre pour le 

transport du fret.
Toutes informations rel 

de transport de fret et de passagers 
vent être obtenues en s’adressant à

W. E. BROWN Chez Tlios. Bii kett, 115 rue Rideau
P. S.—1,000 paires de Patins de ton* prix et de toutes les 

et vu) ez par vou
grandeurs ; 1,000 Clochettes nour sleig 
s-mêmes. 21 11 87-1

s’en vont en An gU>. MANUFACTURIER et MARCHAN

COMPAGNIE MANUFACTURIERE DECHAUSSURES EN GROS !
A transporté son etablissement au

No 61. RUE RIDEAU
19 11 87-88 (Porto voisine de M. Wall, épicier JEü. B. EDDY &d Oie
Isidore Despatie

PLATRIER

141—RUE KING—141

(LIMITEE)
ETABLIE EN L’ANNEE 1854. INCORPOREE EN L’ANNEE 1883

HULL, P. Q.
atives aux taux Manufacturiers et Marchands en Gros deOTTAWA 23 11 87-87

Pour MESSIEURS SEULEMENT BOIS DE CHARPENTE
Portes, Chassis, Jalousies, Mures, Ouvrages de Maisons, Etc, Etc, Eté

G, agent de billet». 
27, rue Sparks, Ot

K. KIN

ROBERT B. MOODIE, agent pour les pas
sager» et le fret de l’Ouest. 93 édifice 
Rossi n, rue York, Toronto.

A LOUER
De confortables chambres meublées à l'Hôtel 
INTERNATIONAL*. 12 et lt rue George, avec 
connexion au restaurant

Seaux, Baquets, Planches à laver, Boites et Caisses d'emballage,D. POTT1NGER,
Surintendant-Général 

du Chemin de Fer. 1 
N. B., 22 Nov. 1887. )

ALLUMETTES ‘ TEIÆtilUPIIK ” DE PREMIERE QUALITEJ W. LANCTOT,
Propriétalrla

DEPEC

Bellev 
est encore 
maladie.

Beachj 
mais le ch

jugement
i
clarée mil 
Lejugen 

les frais d

cet'e ville 
jours. Le

Port El 
havre est

Quebec 
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PROVINCE DE ijFEBECChemin de fer du Sud-Ouest

PARLEMENT FEDERAL —
de fer «lu Sud-Ouest. JOLIK i TK M. L. Hive--t. de l’infan-

Ije bill est rapporte sans amendements. | terie de I Ecole de Saint Jean, i t arrivé à 
Lorsqu’il est proposé que le bill sojt lu j Juliette, pour enseigner le maniement, des 

la troisième fois, M. BERG1N pro- | arnie» an hataiiion du collège.
G, ” ,^n’m ":r àS I ,«.<».*<>»» .................. e .nnu.l,,

séani.'E d'hibk mois des actionnaires de la compagnie du cne-
L. . 5 heure,. j “hM.?1ïi ! 5Ï

Une nouvelle maison d’éducation j doit pas être ratifiée par cette chambre, | bain L Jacob.

„ COLBV, eu I ebeenc. de M. C-rr.n. j SSffli |
dépoue mte requAte eu faveur de la fonda acdule de la eompagnle du chemie de ,,, un bonua de 3111 Pfjfl et une exe
non « Montréal d'une m.ieon de heule ; j0„ctl0n do Mue,real e, Cl,a.......lain. [ on de a eondlilon „uT .m
-»"*l“°" iïZ iïJlTZ?: dw-ÎVlïf; i L. Faeihque a refuae de dan„ .. f„b,!,,„. au mûln. ' ^i.xanfe

| ssTdr^tT."!- . . . . . . . . . . - »» ■■»»■» »•
Colombie Anglaiae. . plain " .'eut ebarge de cette entreprise et, I

_ j apres avoir obtenu une charte, n commun < OOK.Nll IR H—Mardi dernier, vers
Projets de loi cé les travaux de construction. onze heure* et demie du soir, le f--u a de-

M. COOK dépose un bill pour pourvoir a j Le comité, a rejeté le bill l’année der | trait la maison d’habitation, magasin.bou
cs que les personnes employées comme > niere d'après le princi(>e nue hormis qu'il . tique, granges, etc. de M. D Gauthier,
mécaniciens ailleurs qu a bord des bateaux y eut nécessité urgente, il ne serait pas , marchand ferblantier. Le feu « pris origi 
A vapeur subissent des examens afin d’ob opportun d accorder deux chartes pour le ne dans l’une desAhambres a coucher ou
tenir des certificats de compétence. même district. i» - ne armoire. Jj» famille u vu justi

ce bill est lu pour la premiere fois. On orétend avoir besoin de ce chemin le temps de s échapper. L institutrice de
L’honorable M. THOMPSON, en i'absen- pour transporter au moyen de la ligne IV-cole française, en pension chez M. Gan

ce du ministre de l'intérieur, dépose un courte, les marchandises des Kt its Unie hier, l'a échappé belle, hile a tout perdu
bill pour amender de nouveau l’Acte cou vers les provinces maritimes, mais je ses effets. Les pertes de M. Gauthier sont
cernant la propriété foncière dans les ter- considéré que celte allégation est fausse, lourdes. On les estime a SU,000. Il n’y
ritoires du Nord-Ouest. C'est une tentative de la part d’. ne coin- avait, que $‘2,f>00 d'

Une des clauses de ce projet de loi dé- pugnie de chemin de fer puis an"-, de 
crete qu'on nommera un inspecteur des ruiner une autre compagnie moins impor 
bureaux d'enregistrement dans les terri , taule.
toires du Nord Ouest afin que les registres M. SH ANLY—L'amn-e dernière, un pro 
soient tenus d'une maniéré uniforme. Jet de loi semblable a celui ci a été rejeté

Le bill est lu pour la premiere fois. par le comité des chemins de fer, et la
M. BOYLE dépose un hill pour empê- compagnie de jonction de Montréal

cher que les personnes qui vendent des Champlain, agissant de bonne foi, a 
plants d'arbres ne commettent des fraudes, pensé des centaines de mille piastre» pour 

Ce bill est lu pour la premiere fois. construire un embranchement, et. aujour
d’hui on demande une charte pour eons- 

Les inondations du Saint-Laurent truire un autre chemin h- long d - cet em- 
M. PRIÎFONTAINE demande *1 c'eut qui a été conetrull de bonne

l'intention du gon.vénement do mettre ,, j'e enl» juin.» de l’honneur du uav» et el

r,erï=r*"qM ° - ^1

arlveeud dano Ira comté» de Lauraine, tallts d„ |„ localité et de» manntactilrlere
s"rH=yetnr LANUKVIN réoond nu. le. etôë“.r’SÆÏ “™‘Sflo«lr en parlant 

personne» nul ont nie cl,erg,»-» d eludier d dépen»,,. que le compagnie du Mont
ée aujet n ont pn» encore «oumi» leur rap réal et1' champlaln” aurait faite» puer la 
port au gouvernement. construction de l’embrum-hement de lfcaii-

harnois ; le fuit est que la pins grande 
partie des trois ou cinq cent mille piastres 
a été dépensée pour relier le “ Montréal et 
Champlain” n Mussena Springs, tm 
qu’on na dépensé que $12fi.00U envi 
pour l'embranchement de Beauharnois.

La cont|)ugnie du Grand Tronc s’o 
à ce projet de loi parce qu elle veut 
poliser. autant que possible, le trail 
Montréal et New-York.

En terminant. M. Wilson déclare qu'il 
votera en fax 

M. H AI

mité afin de

CHAMBRE DES COMMUNES

il aM.
ény

e annuel de £20,000.

ii’-siira.'i' e.
ro VTICO'IK —- La requête amendée 

demandant le rappel de la loi . utt dans 
le comté de Stunsieati, a été reçue au dé
partement de la justice, a Ottawa. Elle a 
«•lé trouvée suffisante. On dit que le scru
tin aura lieu vers la mi-mai.

—L’autre nuit, uu incendie dévasteur a 
détruit les magasins de M. .1. H. Knapp.et 
Joseph Bourdeau et la maison Comtois, 
occupée par M. V. Roy, marchand, rue 
Child. La mais m de M. H. C. H. Cha- 

voisinage 
it son élu 
avocat, et la 

aussi été en-

£

de 
•e ilgnon, notaire, située dan» le 

dans laquelle M. Cliagnon tien 
ainsi que G. H. Saint Pierre, i 

laison du Mlle Le-sard ont.
es. On estime les

de!

a" pertes tuioS:

comme système

I II L Les autorités 
ville, ont décidé de 

< Vctrique, l’an pro 
d éclairage.

Joseph et Adélard Chenetle ont été 
arrêtés pour assaut et bal terie sur plaintes 
de Ambroise Turcotte et Joseph Denuud.

lu m. ère
i;

• la

Depuis quelques jo 
d’une bonne tempéra tu 
nii-re, la neige est disparue presque par- 
tout, l’Yumaska est libre de glace et nos 
bons cultivateurs se préparent activement 

:er leurs-terres.
ce de M. Hamel, co’lecteur 
ouïmes, M. J. P. A. Gen- 

mai're du poste de cette 
représente pour toute allaire con
ies droits imposés sur les effets 

la malle.

issons
prima-

airs nous 
ire vrai meAdministration des poste»

norable M. McLELAN, en réponse 
. - harlton, dit qu'il a été infortiié que 
us-directeur du bureau de poste à 

ngston avait décacheté des lettres 
argéea et qu’il avait quitté le pays. S'il 

revient au Canada, il sera arrêté.
Les juges de comté 

L'honorable M. THOMPSON, 
à sir Richard Cartwright, dit que le gou
vernement n’a pas l’intention d’augmenter 
le traitement des juges de comté dan» la 
province d’Ontario.

L’hoi 
M. C

K le g 
ch

t.
a eiisemenc

mono- En l'absent 
des droits de d 
dron, assistant 
ville, le

en réponse cernant 
arrivant pardu bill.

.L repète ce qu'il a dit devant le 
comité des chemins de fer hier, et ajoute 
qu’il est absurde de prétendre 
qu'un chemin de fer a déjà

jue parce 
été construit

une localité, on ne pourrait en c 
re un autre. 11 est en faveur de la 

currency et dit que les habitants de celte 
partie du pays désirent que ce chemin de 
fer soit construit.

M. WATSON

W. O. MoKAYDroits sur les livres
ERKIN demande si c'est l’in- 
gouvernement d'abolir, peu 

t cette session, les droits sur les livres 
rtéa pour l'usage de» instituts d'arli-

répond qu’il 
droits soient

Importateur de Vins, Lia'leurs. Cigares et Ta- 
iiaes : au»sl propriétaire «le

“ 1/HOTI’Jf i It II 11 K! IF U ”
Agent» pour les Oommercmtsde Mois.

M. LAND 
dan'on “

“sir John A. MACDONALD 
n Jest pas probable que ces

Le* Sauvages île Caughnawngn

M. DO Y ON (demande copie de 
très, télégrammes et requêtes adi 
les sauvages de lu réserve de > 
waga au ministre de l'Intérieur, deman 
dant que des chefs soient elus,|stii vaut les 
dispositions de l’Acte concernant I adnii 
nlstration des affaires des sauvages, et 
copie de toute correspondance échangée à 
ce sujet entre les dits sauvages, le minis
tre de l'Intérieur et l'agent de la reserve. 

Hector L ANGEVIN dit qu'en l'ah- 
du ministre de l'Inférieur,qui est re

tenu chez lui par une indisposition, il ne 
peut donner une réponse précise a ce sujet -

I>e gouvernement s'occupe du projet de 
mettre la loi municipale en vigueur à 
Caughnawaga comme ailleurs. Lorsque le 
ministre de ITmvrienr sera présent, on 
n’aura aucune objection a produire les do 
cuments demande».

La motion est adoptée.

La dette du Inc Saint-Pierre-
udii copie do 

documents

l’SON appuie l'amendement, di 
la compagnie du Facitique doit 150 rue Sussexsant que la cou

d'abord remplir ses engagement 
les autres localités.

M. VREFONTAINE parle dans le nié,li 
mais il est interrompu par M. Hng 

gari, qui fait observer que l’heure fixée 
pour discuter les bills privés est expirée. 

Eu coiiséuuencc. le débat est aiourné.ressês par

Lettres-patentes

cernant 
erreurs et 

à la C

KNTIU’IIEN ISlJli
Le Dill depose 

_ nender l’Acte cnn 
tentes entachées d' 
ment des biens engages 
lu pour la troisième foi».

Protection des em

McCarthy pour 
les lettres pa

le degrève- 
uuronne est POMPES FUNEBRESe d 

Kir p lovés de chemin» de 
fer

M. MCCARTHY reprend le débat sur sa 
motion proposant la deuxi- me lecture du 
bill pour la protection des employés de 
chemins de fer.

Les dispositi 
approuvées par 
être insérées, ai 
dan» celui

Char lui lient, I rès élégant, 1» plus beau daim 
toute U cited O.taxva

J. SENEGAL
ce hill qui 
chambre pourr

me lecture, 
mté par le

Coin dos rues York ot l>ollion8le
deuxii i 

re présequi doit ét Etabli» 
exécutés 

Connexion te

ir et nuit. Ordre*vert joi 
pr-'inp itudo. 
ilephoniqiie.

sHCmontgouvernement.
M. McCarthy fait quelques oliservations 

nu sujet des mesures à prendre pour préve
nir les accidents sur les chemins de fer. 
après quoi, le bill est lu pour la seconde 
fois.

Sir Donald 
la cotres

SMITH déniaI A. 
idaipondance et autres i___

icernant l'acquittement parle gouverne 
lit de la dette contractée pour l'appro 

isement du chenal du Saint Laurent 
Montréal et Québec.

Pritchard S Andrews
La navigation sur les mes

Sir Charles T UPPER rep end le débat 
sur la motion de M. Kirkpatrick proposant 
la seconde lecture du hill pour permettre

Si x ou» voulez faire • Etampi-s en ('août 
[ chouc. Sceaux, Kiuin-

Réparer®Balances 7SlKï;!'““'I“,uur
Vh- quoa et Billets en 

cuivre ot un acier.

Comm rce avec les Antilles
M. LAURIE demande copie de toute 

correspondance se rattachant à la visite 
des délégués de l’Ile de la Jamaïque a 
Ottawa en 1885.

Il fait observer que le développement du 
commerce avec les Antilles est une que» 
tion très importante.

M. BROWN dit que bien que la c 
parais-e difficile, Il espère, cependant, que 
nos relations de commerce avec les Antilles 
prendront plus d'extensi

M. SKINNER parle dans le
M. WOOD (Brockville) dit 

question est des plus importantes.
J'ai visité, ajoute-t-il, le Guaté 

d’après les renseign 
tenus, le suis d'opii 
ment dev
lions de commerce avec ce

M. JONES croit que la Ji 
étendre ses relations île 
Etats-Unis, vu quelle se trouve 
éloignée de < e pays que du Canada.

M. McNEIl.I, dit que l'on doit proi 
des mesures pour développer le comm 
entre le Canada et les Antilles.

M. K EN N Y ae prononce 
projet et dit qu’en subvention» 
ligne de vapeurs qui ferait le service entre 
la Nouvelle Ecosse et les Indes Occident a 
les, on favoriserait beaucoup les pécheur* 
canadiens.

M. EISENHAUER se prononce contre le 
projet de subventionner une ligne de va 
peur», disant que ce serait une 
inutile.

M. WELDON (Albert) fait 
plusieurs députés semblent ne pas 
prendre l’importance de cette questh 
On ne demande pas de subventionner une 

ligne de vapeurs pour lutter contre les an 
très navires ; on cherche à donner plus dé
tendue à notre commerce et en subvention
nant une ligne de vapeurs, au lieu d'avoir 
recours aux serv ces d'agents américains, 
nous aurions des relations direct»:* avec le* 
Antilles, et les marchands canadiens en 
retireraient tout le bénéfice. Cette ligne 
de vapeurs ne nuirait en rien aux proprié
taires de navires à Halifax et nous pr 
rerai t les mêmes avantages que ceux dont 
jouissent les Etats-Unis.

M. DAVIES dit que depuis deux ans, le 
erce entre les Etats-Unis et la J a 

maïque s’est développé considérable 
et que cette fie vise à l'annexion 
Etats-Unis. Le meilleur moyen, suivant 
lui, de développer les relations commer
ciales avec le* Antilles serait d’établir le 
libre-échange entre les deux pays.

M. MILLS (Annapolis) est d’opinion 
qu’une ligne de steamers faisant le service 
entre Halifax et les Indes Occidentales 
favoriserait ie pays en général.

M. M1LLL (Bothwell)—Si l'on propose 
de subventionner une ligne de steamers, 
c’est uniquement dans le but de favoriser 
certains propriétaires de steamers.

Sir Richard CARTWRIGHT - Depuis 
que la politique nationale a été adoptee, le 
chiffre de nos exportations aux Etats-Unis 
a diminué de $l,o00,000 et notre romi 
wvec les Indes Occidentales, de 50

a:aux bâtiments 
cours des bâtir

américains 
meut» liaufragés t

parés dans les eaux canadiennes.
Il est évident, dit il, que le congre 

Etats-Unis désire beaucoup que cette me
sure soit adoptee ; d'un autre côté, le gou
vernement. aujourd'hui, de mémo que 
lorsque le» honorables députes de la gauche 
«talent au pouvoir.a toujours été en 
de la réciprocité entre les deux 
au commerce sur li 
t renient des navires.

y a peu d’espoir d’obtenir maintenant 
•viprocité quant au cahotage, mais si 

nous rejetons cette mesure, les Etats Unis 
non* accorderont peut-être la réciprocité 
du commerce dans les eaux intérieures.

J’espère qu’on n'insistera pas à ce que 
cette mesure soit adoptée afin que nous 
puissions voir si nous ne pourrions pas 
obtenir In réciprocité quant à la navigat ion 
dans les eaux intérieures.

M. KIRKPATRICK répond que nous ne 
devons p <g pour eeia nous priver, en at ten
dant, des avantages que procurerait la ré
ciprocité quant au sauvetage des navires 
naufragés.

M. EDGAR exprime l'espoir que la ques
tion sera mise aux voix.

L honorable M. BOWELL fait observer 
n'est que lorsque les compagnies de 

étage ont été organisées au Canada 
que les Etats Unis ont proposé lu récipro
cité quant a cette industrie, parce que cela 
était de leur intérêt.

En adoptant cette mesure, nous porte
rons atteinte aux droit* des compagnies 
de sauvetage. Lorsque les Etats-Unis 
voient que la réciprocité, quant à cette 
branche d'industrie en particulier, peut 
leur être favorable, de suite ils saisissent 
cette occasion.

Le gouvernement canadi 
empêché les bateaux amen 
au secours des liâtiments en détresse, 
que le cas était urgent, mais le gouverne
ment américain n’a pas accorde le même 
privilège aux bateaux canadiens.

M. PATTERSON t Essex) app 
politique du ministre des finances

M. CURRAN -J’ai reçu de t 
personnes en qui j’ai la plus gra 
fiance, des lettres me demandant avec ins
tance d'appuyer ce projet de loi et d'user 
de toute mon Influence pour qu'il soit

nir au se
uil désem

ai é-n rial 
Outillage pour Re 

heure. Rouleaux, etc 
E lampe* en Acier.

a Sceaux etInspecter ve, Poids
uili 7 - hvz le so"s-hose lui

paye quant 
a 1 enregises cotes et Pk.iCKAïiD & ANDiLWSmême sens, 

que cette ii
GRAVEURS EN GENERAL

No 175 RUE SPARKS
la ri

tatémala et, 
ie j’ai ohte- 

ouverne
e ment s

mis a opinion que 
rait chercher a n

TAPISSERIE !comme
que préfère 
rce avec les 

moins

Tapisserie de manufacture An
glaise, Française, Japonaise, 

Belge, Américaine et Ca
nadienne, a (ics prix 

variant depuis

en faveur de ce 
ant une

edé'

4 Cts LA PIECE EN MGNTAN1observer

Je puis assurer que nu n as
sortiment est dix fois plus com
plet en cette ligne que ceux 
d’Ottawa ’ombinés.

dien n'a jamais 
•ricain» de venir

rouve la 

plnsieu rs
Wm. HOWB

•'Mifin* i low o, rite Rideau, et 3Di> 
rue Cumberland.

adopté.
Des personnes qui ont des intérêts eon- 

identifies dans le pays sont en faveur de 
la mesure présentée par l’honorable député 
de Frontenac ; mais bien que leurs inté 
rets puissent en souffrir pour le moment, 
je le» sais trop animées de sentiments pa
triotiques pour douter quelles n’approu 
veront pas le vote que je vais donner.

Les motifs nour lesquels le gouverne 
ment refuse d appuyer cette mesure rioi 
vent être apprécié* par tout Canadien 
animé de sentiments patriotiques. Pour 
cette raison, je voterai contre la proposi-

La question étant mise aux voix, la mo
tion est rejetée par un vote de H4 contre OU

Sir Hector LANGE VIN propose l'ajour-

5

G. RHILBERT
IM FO RT AT F IJ R

TAPISSERIES
prenant le chiffre des exportation» tant amender la loi Scott, 
aux Antilles que dans l’Amérique du Sud, Sir Hector LANGEVIN répond que la 
on constate une augmentation de $1,000.- chambre siégera probablement jusqu’à unv 
®00’Æ°8 Pjoduits. en grande partie, sont heure avancée demain et le jour suivant, 
expédiés de New-York, ce qui fait que et qu’on aura tout le temps nécessaire 
dans le pays voisin, on considère ces ex- pour discuter e.e projet de loi. 
portations comme des exportations du La séance est levée à 10.50 hrs.
Canada aux Etats-Unis.

La motion e*t adoptée.
Plusieurs autres motions demandant la 

production de divers documents sont aussi 
adoptées.

Ad venant six heures, 
pendue.

AMERICAINES, ANGLAISES ET 
ECOSSAIS

Coin «les rue» lutlhousle et Salut- 
Patrlco, Ottawa

PEINTURE
TAPISSERIES,

PEINTURES PREPAREE 
HUILE

Entrevue avec O’Brien
d'une entreLondres 18—Au cours 

hier, M. O’Brien a déclaré que son arn 
tion et celle de Dillon, prouve simplei 
que Balfour est forcé de recommencer son 

mbre 1882. La coercition 
vrage d’un parti terme et

la séance est sus
MASTIC

vre de *eutei 
est toujours Pou 
qui tombe.

Il est heu 
améliorée.

M. O'Brien 
•e* inteuii

SEANCE DU SOIR PINCBAJX,
VITRES, (OteLe bill déposé par M. FERGUSON 

(Welland) pour constituer légalement le 
compagnie du pont de chemin de fer sur la 
rivière Détroit est approuvé par le comité 

de la chambre.

reux de dire que sa santé s’est

a refusé de faire conns i re 
on* pour pin* tard. ARTICLES VE PKISTHE EH GENERALgénéral
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I VS A 4 tk> 
5 0.' a 5 60
5 40 * 4

o oo a o oo

« SO a 0 0,1 
0 06 a 0 io
0 00 a 0 00 
0 00 .« 0 00

Montréal.

HIh roux <1 hi vit du Canada .. 
Ule Wane il lilvor do

iSfiSSC do -
.so 2 do ....
Nu 1 Nord-Ouo-t 
Pole. Iki I be. on magasin . 
Avoine. 31 ' >

Hie d Hide, droit» pm és 
do en entreodi

Karine No l. liar baril 
Karine forte do boulai 
Karine extra 
Karine de a iraein. 
Karinv d’av.ilnc 
Karine de btv-d'im

lllr. Io mi no:

Hie d inde

ET
Patatee. la poche 
Navets, le sac 
Betteraves 
Choux, la plèc 
Pomme», lo »a>

L *004X8

TOI. 411.1.KS
Poulets, le couple 
Poule», la pi*. e

Dinde*. I

K le» 100 livre».

Vcati.au quartier 
Mouton do 
Varié, s a 11 ii

Itourvv, ou pain

! rommre 
Suif brut.
Suif foin. .
Saindoux.
Sucre d'er 
Miel, la livre 
Sirop d'i ruble, lu gallon 
Koln. la tonne.

Busufde choix, la 10-----
Ikeuf coramun............

.......
aatt'is:::::
Saindoux,la 1b ........................
Saucisse, la Ih............................
Pore appréié, par lOOIbs.........

Poule»,le couple .
Vaiuu il». lo l'on pie 
Poulet», le couple. 0 00 a
Dindes, leeonpie . .......................  1 50 a
i lies, le couple 
Pigeons, le

MARCHÉ D’OTTAWA

r AKINKa
H.tiunie d’hiver ....................
P»lente.lu printemps 
Kxtra supérieure de choix ..

•biperhne...................................
Forte de boulanger................

KN « AIM O'IlNTiHIO

fl to A « en

4 00 A 4 54 
8 Wl 6 3 05 
;• 00 fl S 24

•iaperllue 
► in ie de Hou langer de la ville teo 

nue»de lin Ibai pur V.Ni 11viea.
Km me<l avoine, en barils..
K.i ii.ed avoine granulée en baril*
Karine graminée.........

Quantité de produits reçus hier:

l 3° a ! J5

I 10 6 4 40
U WJ h à 45
0 .»> h 5i'iï

Ble, minois....................................................... 1",9M)
Avoine. Illinois................................... 700 1.8.0
Urge, minois.................
Farine, barils...................

Fromage, boites............
Unir, rouleaux ..

SïMSki
fil

de vin. fai»
P KO VISIONS

Dard canadi 
Lard pour aiiinenis. ne 
Uird del ouest.le baril 
Lard léger pour uiiniui 

pour filina
Jambon,
lailllioil SOIIH • u:i . . I l III..
Jambon vert, la !b
Kliutc» vert, la b.......  0
Saindoux lo l’ouest, en seaux, lb 0 
Saindoux canadien, en seaux.... 0

rd fumé, la lo   0
raltiné. la lb.......................  0

l 0

: s

Hi:t RIIK

F> »
Nouveau.

Morrishourg. 
H rock ville .. 
De l'Ouest... ■

Le meilleur de septembre et octobre. 1194 à
Bon de septembre................................... 00 a
Le meilleur d’août......... .......

Qualité moyenne................

MARCHÉ DE DÉTAIL

AVANT-MIDI
Montréal...a.

S^S'ÎSSÎ&awihi
Bd. «IU0U

il
corporation 4

APKXK-MIDI

"do Montréal.

25 parta, Knnane ues Marchands .... a i ,i ..

MARCHÉ DE GROS

Fsrlnr* rl «raine
Karine de blé, par tuOIbs .........
Kariuo de Saramn. pat 100 lb».
I armed Avoine, par 100H»».
► urine de IJIé-d Iode, pur lOOIbs .
Moulée, p.u 100 lb» ..........
Son. par 100 lb»
Avoine par sac ■ -
l’oi». pnr minoi ...
iilé-d'lnde. par minot. ..............
Kèvca, par mlnot
sarxsln. par sac.. ..............
Crame de Ira. ---.

.*2.004 2.30 

’ 0 V® " j-% 

' ùioo a o!»0

! U 85 u U 04 
0.04 a I.U4 

. 1.00 a I 10 

. n.84 a 0.04
0.00 a 1.2.J

Légume»
*0 90 v 1 00

mot .......  0 50 a U 0>i
lie1 terave*. le ininoi. u 00 u u 5
Oignons, le iiiiuo' - • ■ 0 Ou a I 00
Végétaux obaglneug, la piece . .... 0 10 a o > 
Celeri. lu douzaine 0 40 a 1 Ou

PalalCS.le sac.. 
Choux, la piece 
K-fon. la doux 
lliirii oto, le mi

Produits de la l.alterle
Beurre de choix, par lb.................... *0 :M à 0 35
Crémerie............................................. u 38 4 0 C0

JS î SfiFromage.....................................
Œufs frais, la douzaine...........

..*3 0) à 4 60

.... 2 74 a 4 O0

.... U 30 A 0 40
o oo a o u

Pommes, le baril.........
Citron-, lu boite.........
Banane» la |.lou<.iiué). 
Atocas, le galion

. . . . .-ipl
EÉ|
:::::::: §SS i 8 S

Brochet, la lb~. 
Morue. 1* lb....
Hndoc, la lb.......

Hadov fumé............
Homard, lu lb...........
Kturgeon.IalU 
Poisson blanc ...aDore des lacs 
Doré de riviere
Saumon frais....................................... 0 12 a 0 14
Hareng frais, gros, la doux.............. 0 20 à 02

do petits, la doux.......... 0 12 a 0 1',
Anguille salée, la paire...................  0 25 à 0 20
Bai bo: te préparée.............................. 0 00 a 0 10
Mhsklnongé .............................. 0 00 a Cr Ou
Macquereaux ....................................  0 08 A 0 15
Per. haut e il* douzaine) ................ 0 20 a 0 24

$S:î8
o« 2 oîoLacaiehe............

Hui très, la pinte

âj
1.

C11KNIN DR KKK

“CANADA ATLANTIC”
LA Voir LA l’H’.S COU HT R

Montreal et Ottawa
OTTAWA A BOSTON IT NKVV YORK, 

KT TOUS LKS POINTS A 
l.’KH’l1 KT AU BVD

Les convois partiront de la gare de la rue K Ig 
comme suit :

TRAIN KPPRK88 DK MONTREAL
8.00 AM. Efi?J¥5!S!SSaiSffl
Tronc A Coteau pour l’Uiie»t et A AI mil real avec 
les I rains du llruuil l’ronii pour I Ksi et le Sud- 
Ksi. arrl vu ut IA a 11.30 h. ni.
A rn P M TRAIN RA PI DK avec salle 
TiOU i ilfls u dîner, arrivant a Mon)real 
a 8.20 p. te su raccordant avec lo» lruine Ou 
Vurmm.t L entrai et du lirniid Tronc pour l’Kst.

Lus convoie arriveront A 12.30 p ni. el K. 10 p m. 
de 11-et. se ritocoidnni u la gaie Bunn venture, 
.Montreal, avec le» trains île I Kst ei du Sud. 

char Palais Pullman sur le» i raine de Ah

u t min •initiera la gare du chemin Rich 
ml A 7.4.> n. in. et 4..ll> ■>. ni. »e raccordent 

hxpre-sde MonliéaLavec lus I rains

KXPRKHS DK BOSTON KT NEW YORK 
VIA ROUKK’H POINT

I 20 P M 'î1 *,r'* ‘ R'awa.jiHrr de la rus
A 6.40 p. m. ut su raccordant a cet endroit avec 
le» trains du Vermont Central et Delaware et 
Hud-on, pour I l .st cl lu ud, nri ivant A Bnslon 
a 7.HI et A New- York a 7.txt lu lendemain matin

De» chars dortoirs l’ullman sont 
trains entre (Mtawnct lto»:on. Les p*n»auers 
0 iitlavia pour New-York prundront les Pull, 
man a Saint Mlmn» ou ,« Roune’s I oint.

Isis liilleiH, le» lits et tout nuire i enseigne 
ment peu x eut être old en iis au hurcau des billet» 
de la cite ou aux stations.

al lâchés aux

K. .1 CHAMBERLIN,
Surintendant Uénér

PERCY R. TODD
Agent général dus Passagers.

• il

i i.i ne
TABLE HORAIRE

Un convois quittent la gare UNION

'PourMoNTHK.il. Trois 
Rimer.*, Qi.ki *<-. 
Saint- Jr an. Halifax 
el tous les points A

4.30 4. II. 
8.25 « 
4.30 P. IM.

f’Pour Kingston. Pktkh 
; no KO. Toicomo, l)m 
, THOIT. BUFFALO. BaY 
i t itv, CuiCAOoettous
i poii

| Express local pour Al
monte. Buckingham
A KNFHIOR, Rknkmkw 

I Pl MillIOKK. Cil Alu
RivKitet «utr

11.30 A. M. 
11.00 P. M.

3.30 P. M. 
12.01 MINUIT I

fTonr Port Arthur 
| Winnii ko. Victoria 

rot:ver. «t tous 
) h s points sur la cèle 
i nord-ouest du Paci

r Premott. New 
•RK cl tous les 

, t,oints ilans l’Etat de 
' New-York.

12.01 MINUIT

7.00 A. M. t'T,’ 
3.15 P. M.

Billets d’entier parcours, tables horaires, car 
peuvent élis 
i ( lté Ne 48

tes et tout autre renseignement 
obtenus nu bureau dos billots de la

J. F. PARKER.
Agent des Billets et des Passagers de le C ité.

D. McNICOLL.
Agent général des Passagers. 

LUCIUS TURTLE, 
Gérant des Passagers.

WITTERSHENRY
CHIMISTE ET PHARMACIEN 

Coin des rutt Sparkt et Bank

BUREAU DE POSTE D’OTTAWA

Arriver H départ des malles.

PRIX CAPITAL : $150.000
A ou» erifviuna >*«« U* «r. sen 1rs que nous

summon* .«.*• diniNi/tNKi.i'.x IuUm nour U» 
/irma» iHf 'isuns ti n iniisfrôi» oit <•• Compa

tir la lotir tr Ut i ain't lit la Louisiane 
qui noms : •.c.» r ’ • i» nnrllei.ient
’ tira ne- nues et çve I, tout tst conduit
arec honnttel . . ,.cAisr et fi.innr foi pour
‘oui les iii/Civ».-" x . nous autorisons la compa- 
unie a sr sert ir tl> ce c*rti at ne des ‘ac 
sim Ht et» nos »if,*M.ifur«"« dons sr» o i non ces.

r Z
Cvmmi«snlres.

Sortssousstonts. Banquier' t Banques,paie 
rons tous prix papnis • la Loterie de l'htat de 
la^l.ouisiant rouf pr< • . v o no» camp-

J, Il. «M4I.I.NHV, Prés. Umlsiimn Nations Bk 
I. AK 11 K. Prcs. Blute National Bk 

A. IIAI.1»WI>. Pré». New Oilean» National Bk 
«•■AUI. IiOMK«Pré .. Union National Bank.

lnvoi poi éu en I8tlî< pour 25 ans par la Législa 
luIV piii:v des Uns di ducal Ion et rie c! ai tté 
avec un capital île 9l.uoO.OOU. auquel un fonds 
de ié.unc de plus do ? V0,000 , puis éié
"'l’ai un v.iie |K>pulalre éontsant.sesnvIvUégca 

devinrent pari le de la présciilo oouslll ntlvc do 
l'Etat, le 2 Décembre A. II. 18711.

Iai seule loterie qui ait Jamais tt. 
prouver ittir le pi utile d'un l-.tat.

Kllc n« retarde m ne trompe Jamais.
I.s. kraiidi tlis;*» Mniplv» oui fi«u 

liai» lr» mid» fl 1 «•« «.ranalN IIihk«w »r 
inestrÉel» luu» leu «roâ- mm. , .11 are 
Juin. NeiHenibrv . 4 llccv nitre.>

aSSSSi
ORLEANS. AlHidl. Ir h 1888 - vll«me
I linge mensuel.

PRIX CAPITAL, $150,000
Avis—I.eu till Iris soul «le SIO 

«lelill blllel Na t «'iiif|iile 
«Il vieille.
LIHTK OKU flux

A L de *1.10.000.
x du .uoou

►suli'Wiesli

"«S
20.1M0
2.WKW

f:S
M

filIX OAfll

ItIX APfHOXIMATIKg 
IU0 prix approximatifs de 00 . 9 30.000
KH» du do „*0ü. Jll.lHIU
1.0 do du 100. I ü.üilti

,.uoü prix lerm Ina blés du ao.......... àu.oou

l,U Prix s'élevant à. *.•3.4.000
l.u» demandes pour prix de clubs dtiivoi.l ctro 

..■nés oculemcni au bureau de la eimi|iagiiie a
la Nom vile Orlvuns.

Pour autres infoi mations, écrivez claiienienl 
vu donnant vo.ru adresse comuteie.

Kuvvyoz -le» .Mmulni* île 1'on.ie. manda 
d’argent U l'ixyrcss ou échange sur New y or 
imr Ici ire ordinaire. Mmmulo 
nos frais) adressée à

par express

M. A- DADP•HIN.
elle-Orléan

DAUPHIN.
Washlnglon, D. C.

ou M. A

Adressez Lettres Enregistrées a
» II. U t K14,
Art» Orleans!

NEW OHM. A Vf K Cf Kl

SOUVENEZ-VOUS Jï'-iK™;;
i regard et Kariy,t,ui mu lastirxcillauco do 

igcs. osi une garantie d'Iionnéicié et d Inté- 
gritv .iii.cl . que lesclianc ssont tout » 'gu. 
fus et que iieis'iuiic nu peut deviner qiielbiiuuuS. 
rns rfatniemn’ un prix.
«ii i.â Nation ai ln "«aha.vitnnc.vi 
l-K PillMINi « ’irlx el que tous les 
billvis portem t gi n •crin president dec -t o 
m-tttniion «i»>n• - ’ •te est reconnue par
les plus liantes cours.liés lors prcucxgarde aux 
imitations 11 aux representation» anonymes.

YNCOPES EELEHS0
X l’ersoniv malade» guéries pu l< ■ L \NI» 
X RK IAI RAT KC K HI- > Kit KH liU HH 

s I lv LIN I ' pour,ntt 'os les M M nui. lu Ckii 
vi..xi ►: i: Niciikm. // ni/tt qu'un rettirilt 

sitr pour les attaques nernrnsi s. les i 
tin tus. tni>- n h- • < p rems le i »T ' vkaii.i.i 
I L»C ■ i i./i cuii ni* Il lit U.i cci v ul. di o < une il t tri qui 
il - n a t i.jtr ' inter Jour d'i'uni
Ku- <c c r. lo m du Bureau île l'oalcoi l’iulresso 
de I ! i- r.-« , au "it K LILT. 1 . u Arch. Phi*
ladc’r ’ue, ! . • üiv c’.cz |. i irmaolens. é’re 
tier panic mer imitations fraud"trimrie.

Vendu imi L Man « .• r. : (..v, ioronio.

."» «* r -i»' j er. ■

J Jjj x U 3,i f t-
lï

là
le'

GUERIRONT 0f SOI’!.USERONT
KTO im 
HYURormiK, 
PALPITATION OU rORUR, 
. I. JTK liK l.’KSTOMAfi 
*K«:llKRi*afc OR

ETAT «11.11 "X 
OVHfEf*IE.

IOK8TION, 
JAUNISSE. 
KRVeiPKM'.. 
BAI.T RIIK.UM,
niM’t.K'tX.NTH,
et chaque e»pf:c 
^cmeni (lu foie.

I.A PEAU,

résull/vitdii déram 
lOliiac. m tu» tins ou

MAL D* TKTK,
.rie maladie
iiigiioiis. es

T. Mllborn 4 Co. Proprietaires. Toronto.

Sirop do Prince de Galles
DE Mme HARWOOD

Ce sirop.qui e»t préparé d I„ ce um: pre 
tioa du si euro Dr W. K. i owmaii. «m u.-n oro 
fe»svui- du college Mi Mil. '• bien le meilleur 
Hiroppourlusimf.nl» •mure lu diarrhées, dys- 
scnuiricx, dentition (lifllélis, le rhume, etc. 
Plusieurs dns slrun* en u“uge ne sont quo des 
imitations m .1 réu u«:s deeé-i' preparation, et 
Mimique c» sirop- nie t ccd . h lu i marché, 
il- soin loujouis <rop « hor s us Riment la santé 
de vos enfants. K»»«.vez le .Ytrop 'lu Brine 
lie liai >■ et venez voir I-; -•'•rtilleate en grand 
nombre de parents non» remer'dant «l’avoir 
sa U vé leurs en fan's. Prix. 24 et» la boulelllo. 
J et meilleur «si a meilleur marché a n'importe

SlâS’ï- «yI?'mukÏn?proi»r,é . i&jtz
Noire-Dame 71-ua

«isSs
tYE

99 POUR CEHT
Le pins Pur, le plus Fort, le Meilleur.

Prêt à mettre en usage en aucune quantité 
pour faire le rtavon, la Le»»lve. Désinfecter, et 
dims cem autres cas. Une boite équivaut à t) 
livres de Bal Soda.

En ventechex umslesépiclerset pharmaciens.
E. W. GILLETT - - TORONTO

HôteLCanada
PA RIS, M. «M M tt»*ml.PAfUS

(Prên |g SeeWeerd des llelieee)

ENQLISM SPOKEN

FERRONNERIES
L’une lice nine ancienne» maisons commercla 

le» de In t allée do l’Ottawa ei de» mieux quali 
liée» son» lo rapport de» bas prix et de la qua 
iié des articles o tiens en vente.

McDougall & Cuzner
Kn«rlgn>- «le la grosse Tarrière.

- MAGASINS :-----

Rue Sussexet rue Duke, Chaudière
1187-89

lige , I ro.-miim iinlév» p ir de - millier» d< 
•J Tînmes qui les emploient MENSUELLE 

K N T. Küc ■ ii ont .jamais failli : enlèvent n- 
• leur» . asaiircnt lu régularité ; soul do co». 
ié ible» .-ni gi'IU cl d’un exvol'cn e't’ct Pi. 
es eiiviné» par 11 malle s l'abri <le *out< 
Uscréiion »ur réccpiion de t2 U". T iule 
lespoiidani e est . onfldviti telle. Adres»o/ 
iiim'imk UK Mk'ik. ini m Toronto. B P 
l e ,.7«. Toronlo. Ont 24 I—KK-8!»

U lier du Ma:lire ci ilelirauil
n OTTAWA.
\ Monument»,entourages 

« j^x . de lot» du « lmvtlvrc. I,i 
.’A, ww.x unvrugo». lu Ici i ni go cl 

la Si u pluie e mi fail p ir 
fl ogi moi-même, et me permui- 
^lunl d'cmreprendre de- 
; Tx^^'Oiilrats nu-si bon mnr 

’ «‘hé qu incline mure bon
i i.juo de luarbiierdecette

R. BROWN,
. No ÜO, ru» York

STEWART A FLECKjr
M'iimfiictm lere de toute desnript.on île

MACHINES pour MOULINS
i.'oii'-s d’air. Kng u .i vajiuur, iloiilll -i 

O lèvre» t derrick:;/, ouvrage» en Ion 
pour Con iructcUr», ( oloiuiudce, 

Pompes a tapeur ut matériaux 
pour lu.» Mi

“VULCAN IKON WOitKb "
R UK WELLINGTON, OTTAWA.

T.iiite» réparations exécutées tiromplemcnt.

lÆïtïïn.j..

MOULIN À Pi:..«f,R uO'lT.Jt
Mauufttclurc de I'm les, (llias.sis el .lalousits

DE MOUNT SHERWOOD

Un assonimenl def plu» com idole «les llgm-s 
suivante» constamment eu mains : Portes, 
Chassis. Jalousie». Moulure». Piauonern. Unie», 
Douves, Bardeaux, Bras e Poteaux d'esea

Tournage, découpage et sciage do tou tes dos- 
riijitions. L'ondroità meilleur mari lié dans la

R. THACKRA Y, PropriétAlre. 
Bureau. 241, Rue Sparks. Ottawa.

Connexion téléphonique.

AUX AMATEURS DU SPORT !
- Nous tenon , P niropbi le phi- 

animuhiiinns. apptucils de pé 

Ics sorte».
” Zw Voyez notre catalogué Bins-pT«*ire et la liste de

1 I UNTO N & I.IVING
IMPORTATKUR-»

;a»4. Kl K WKU.INGTON, \V.\4

------- POU B LA---------

Figure, leg Mains, la Peau et le 
Teint en général

. • èr. Il l/in , ■ I >

Un assfrri Iment complet e non ven 
c.lo» de loileur t1 do-eu n u d'ét.

r*

R. A. McCORlVSICK
CHIMISTE ET DROGUISTE

75 1 iUB Sl^AltKS
Prescriptions pour médecin* et familles pré 

par.-e • »v«..- »«un.
Comm i Icatlon téléphonique 1-2-88

Aux CoDStr.icteurset au Public
Vn que je suis a la tête le deux fonderie» 

cette anné«\ je pouir.i remp ir promu)'nient 
toutes commandes qui me ému sdres». efv 
Oavnge» en fonte a I u»sgo de» oonntructcur». 
(s-sécs pqur croisée*, pilier» ci ouvrages de 
toute »orte exécutés d'une manière qui ru- laie.e 
rien a désirer. Dans votre propre intérêt, adres
sez. vos commandes au
No :$t> rue George. Ottawa,ou rue 

Bletiry, Hull.

THOMAS LAWSON

FINANCE et COMMEONISATION
la province de Q 
12 Viet., chap. 36.

l LIEU LE

HEURES P.M.
360,000
ITjfflO le Billet

, } 25 cts le Billet

HCIV

x

:

Tapis» ei iis, Ve: al vies, HilluS, Eic
grandes vitres t’e « Haas 
Plate Glass*

ESTIMATIONS FOURNIES SUR DEM AND

JOHN s: iLPHERD
‘4*47, Hue» Hi«hNtu. < >ttn\va

'ÜÊ&üs

[) Gouverneur de la Nouvelle-Orléans
Orleans, 18—M. N ichollstdé- Odessa 18—Quarante mille juifs et ran 
élu gouverneur, par une ma géra de la province de Rhvarson, ont revu 
50,000 votes. ordre de traverser la frontière.

Juifs expul'ésDEPECHES TELEGRAPHIQUES
UriKNlCitlf/S NOUVELLES new York 1*—Le sénateur R Conkling Paris 18-1a- U«tt«/o âdit qnàiademande

est irèpas'é à deux heures ce matin. de l’impératrice Victori.-i. le* m «‘devina
M. Jiuavoe Conkling était ne a Albany, français Penny et Faunel et le docteur an 

N. Q.. en lsK En 1S58 il fut élu rep resell glais Evans, se rendront à Cliarl.n tenlierg 
tant «lu congrès. En 1807 il obtint la char- j «ans delai, pour examiner et traiter l’eut- 
g de séi.ateu 
tiue'ite parmi 
et en lf>7U il était

reCidbfceM* Pf "Æ-Sat*
residence parla New York.

Nouvelle 
mocrate) est 
jorilé de 20 a

Médecine de l'empereurLe sénateur R- Conkling

CANADA
r- Il occupait une place iu
le* chef* du pari i réuublicain 

il ries candidats a la 
M. R. Conklin

Almce-Lorraine
M. Colby M. P.

118-M.
Paris. 18 — On signale d'Avrleourt de 

nouvelles rigueurs de I autre côte de la 
front le: e. La jmiiee aliemande renvoie 

le* personnes non munies d’aulori- 
ur entrer eu Allemagne, .lusqu'à 

ne réclamait rie* voyage tira le 
permis de se ion r que lorsqu'ils étaient par
venus a des)million et qu i s avaient l'in
tention de résider pendant quelque temps 
dan* une localité d’Alsace Lorraine. Il pa
rait que les nouveau* commissaires de po
lice installés depuis peu a la gare d'Avri 
court ex'gent maintenant que tome per
sonne dont le billet indique une destina
tion en Alsace-Lorraine soit munie d’une

T,Belleville, On 
est encore coutiné 
maladie.

us eminent»

sat ion poXKw-YoKk, 18—Le cadavre du sénateur 
Beauharnois 18-La glace ici est solide. : C<mkling r.-p.^ait auj-.uid hui sur sa cou

is un état naturel et I expression de son 
1 ' isage est celle d’un homme qui

Albany. 1.8—1* sén at 
des mesure* en rapport a\A, 
funérailles de M. Conkling.

New York, 18—L’enterrement du séna
teur Conkling sera fait dans le cuveau de 
la famille, au cinietiere de Forest Hill, à 
Utica, où le principal service funèbre aura 
lieu samedi prochain, à 2 hrs p. ni.

La glace

Quebec, 18—Le juge Casault a rendu 
jugement ce matin sur le quo rrarrantu 
dans la cause de Moleney vs McUreew. 
L’élection du conseiller McCreevy est dé
clarée nulle et invalide.

oblige M.

aujourd’hui n pris 
xéc la mort et les

»Cri.Le jugemi 
les frais de

McCreevy à payer 
de Moleney.contestation autorisation de séjour émani 

rites allemandes. Faute debllg* ’d."Troubles ouvriers
MILTON, 18—Les troubles ouvrir 

cet'e ville seront finis dans une cou 
jour*. Les partie* en conflit se sout accor
dées sur certains points.

Ha
pie de

New-York. 18—Plus de 
mes et lettres de condoles 
S'ils. En cette ville et dans 
diapeattx sont eu berne sur 
ville et les édifices publics, 
pour la mémoire du sénateur.

mille teh
nces ont ete re- 

Brooklyn les 
les hôtels de

COUtltlDR DE MONTREAL
Havre libre

Port Elgin, Out., 18—La glace dans le 
havre est presque complètement disparue. 

Brigade de travail
ebec 18—Environ 3(10 étudiants et au- 

sont formés ce soir, . n 
de pelles et

ssembltH* du consell annoncée pour 
est contre man dee par ordre du

dit que les ruelles sou 
i a la même date de l’ai

—L’a»
medi,

, par respect

Sénat américain
INOTON, 18—M. E va rts.

-M. Radford
meilleur état qu_______________
derniere.

— Le bureau de santé a pris plut 
lions contre ceux qui ne com rent pas leur 
egoùts eu attendant que l’iuspecicur les

Qu
très jeunes gens, se s.___

r.j brigade armée de pic» et 
apres une promenade sur la terrace Fron
tenac, l'on procéda a i’enlevemeut de la 
neige dans les rues.

des allai res étrangères, a rapporté dans un 
sens défavorable la résolut ion de M. Kid 
dviwrger.Mispcmlant les règles dv la cham
bre concernant les séance.» île l'exécutif 
durant les délibérations sur le traité des 
pêcheries. Lu comité a ordonné que le 
rapport soit imprimé.

du com:t«!

sieurs ac-

Le 76e régiment
Halifax 18—11 est rumeur que le 7Ge 

regiment actuellement aux Bermudes a ni 
vera ici vers le 1er mai. pour remplacer le 
régiment de York et Lancaster qui doit 
aller à Victoria, C. A. ou être divise, une 
moitié devant aller aux Bermudes et l’au
tre moitié a la Jamaïque.

—On a installe ce matin un nouveau 
colite fort dans le Palais de Justice. Il 

des ateliers de M.
no. 18—J. L. 
urd'hiii par ~a 
ente querelle.

La dynamite 
Wabash. Ind.. 18—La station du chemin 

de fer de Cincinnati, Wabash et Michigan, 
a été détruite aiijourd hui par la dynamite. 
C’était une petite construction pour la 

avait eu une dilticullé avec la

ivres et sort
Ohapleau.Hum.ky Ida Smith a été 

femme, a la
i d’uue viol valkont fornm un 

dans un but d’ins 
de conferences, d«>

clicvaliers du tra 
t club du travail i 
par le moyen 

s et lectures.

nouveau

--L'officier de santé a terminé 
port sur la condition hygiénique d. 
de ville. Les egoùts et la ventilât 
défectueux, dit-il.

Noyé
Halifax 18—Vit nommé Simon Bender 

s’est noyé à Port Royal, a cinq mille d'Ari- 
cliat, hier. L'embarcation dans laquelle il 
était chavira. Deux frerec qui eti 
avec lui purent s'échapper. Ils étaie 
faire la chasse.

e l'hotcl

faire signer une requét 
Minnie Hanley qiti^aAltercation fatale

.Teannérettk, La, 18—Hier après-midi, 
L. P. Provost, X. Provost, jr. N. Provost, 
sr, et M. Dem.nvlles, eurent une alterca
tion pendant qu'ils étaient n un hureatt de 
votation. Des coup» de pistolet furent 
échanges et M. Provost, sr, tomba frappe à 
mort. Son frère. L. P. Provost, a été mor
tellement blessé.

fair,
c condamnée à trois 
Bon l’a»leur.

Nouvelles dn’Mnnitobn
Winnipeg, 18—Le capitaine Wanie et 

M. J. A. McMillan ont été nommés agents 
d'immigration pour le Manitoba dans On-

fait encore 
versai ions. Ce 

connus. Geo.

—Le trois juillet prochain, une grande 
convention de prohibitionmstes de tout le 
Canada, convoquée par la *’ Dominion Al
liance,” aura lieu a Montréal.—Le vol de la banque 

le sujet de toutes les con 
matin, deux hôteliers bien 
Velie et Henry McKitterick, ont 
tés comme complices dans ce vol.

Cameron avait donné une lettre 
dans laquelle il lui disait ou il pourrait 
trouver de l'argent, mais un détective eut 
connaissance de celte lettre, et ce matin il 
faisait la decouverte de la jolie somme de 
837,051 dans une valise de McKitterick qui 
fut aussitôt pris avec .Velie.

On dit que plusieurs citoyens même émi
nent» sont impii«ities dan» ce vol, mais la 
police refuse de donner des informations.

Nouvelles de Qnébeo

Union
— Deux cent quarante immigrants sont 

passés a Mont réal. venus sur “l'Oregon,” 
eu route pour le Nord-Ouest. On en attend 
encore deux mille samedi ou dimanche, qui 
viennent a bord du “ Siberian ” et du 
*' Sardinian."

— Il se p oduit de temps à autre quelques 
refoulements ; la glace fail par ci par la 
quelques mouvements ; mais la debacle ne 
s annonce pas encore. On l’attend pour 

anche ou les premiers jours de la se- 
prochaine.

ETROP

Lt' mperenr Frédéric
Berlin. 18 -Les médecins de l’em 

Frédéric ont eu une consultation 
heure», ce matin, après quoi ils ont publié 
un bulletin annonçant que l’étal de l'em
pereur était le même que lors des dernières 
deucchc* expédiées d’ici la nuit derniere. 
alors que la fièvre s'élaii élevee à3Udegres. 

Le prince de Bismarck est arme a Chai- 
nherg et la croyance que sa présence 

y être jugée necessaire ne terni 
calmer l’anxiéte.

Berlin. 1.30—Les méiiecins de Tempe

—MM. James Aird et C'ie, manufactu
riers île chaussures de Montréal, mil revu 
un bonus de la ville de Saint-Hyacinthe 
cet hiver, et ils ont transporte leurs maclii 

t-Hyaeinlhe
Quebec, 18 — Les honorables juges 

Church et Jet té et sir Win Dawson, sont 
en cette ville.

—Le* élections municipales » 
minées hier avec le résulta' snix 
le quartier Montrai ni, M. B.Iud.au 
élu éclicvin et MM. Carroll et McBrevv, 
conseillers ; quartier Saint-Pierre, M. Mil
ler a ete élu éclicvin et M. L. J. Deniers 
et Foley, conseillers. Dans les quartiers 
Saint R ich et Saint Jean, la votation a 
lieu aujourd'hui et demain.

— La cause de M. 
l'Empire,

e, où ils outSain

W ale le t, agent d'émigration 
, C.B.. est au Richelieu.

-M. P. 
helve n Va 
Il a déjà accompagne 15 ) «le scs compati io 
le» qui se sont fixés dans la Colombie Bri
tannique B letournc en Belgique chercher 
de nouveaux immigrants.

apres examen et consultation, en sont 
i u la conclusion que l'etai du malade 

est moins satisfa salit qu'hier matin.
Durant la nuit, le Dr Howell a introduit 

dans le larynx mie nouvelle eau u le plu» 
grande que celle dont ou s’est servi ju»

souda les

— Hier, Joe Vincent et trois 
:rs s aventurèrent sur le fleuve.po1 

Be Helene. Chai le» Ai ca

de ses bate

reprises a t ravers la glace et 
loyer. George Lessard Tu arrache 
xec une galle.

»*™.derrière et ce matin, le I)r I.ey- 
Tassistance d'autres sp-cialisies, 

les poumons de l'empereur et les 
ou va sains. L'hypothèse du Dr Macken 

attribuant a un abcs dans la t racine 
la cause île la ci l»e actuelle, hypotlièse qui 
e»t aussi celle du professeur Le> den.garnie 
du terrain, et Ton procédera 
examen alia de s’assurer des

M.P.P.. ge 

hriel

I IQuebec, 18—Dans les «piarliers Saint- 
Roclt et Saint Jean, la votai ion a lieu au
jourd’hui et demain. Dans le- uuartier 
Jacques-Cariier, un renain nombre de» 
principaux électeurs canadiens et anglais 
ont résolu d'offrir la candidature à M. P. 
Gagnon, en remplacement de M. F. I-ang.-- 
lier. dans le cas ou ce dernier serait élu

Crei ÜbeMe',

une visile de G/i 
ville, dans quel

de l'eau a—On s'attend à 
Dumont, eu cette —A une assemblée des créanciers «le feu 

le sénateur Sein-cal, trois liqiihlaieurs ont 
été nommes : MM. A. L. de Marligny.de 
la banque Jacques-Uart ier, W. E. lu uni- 
liart et W. Slater. Autorisation a été don 
n ce de vendre sans delai le mobilier.

:::
1a? Times ann 

saute de Tempe re 
e crus. L'opinion 

up. leur sera moi t avanl

once que lesLondres. 18— 
rapports, sur In 
ne doivent pas êtr 
raie e»t que Toi 
une semaine.

Berlin. 18—La condition de l'empereur 
a pi » Une tournure pour le pire et ses me- 
d- cins sans excepliou considèrent sa vie 
vit danger.

— Le jeune Zozymc Mas»on, qui avait 
été ble»se d y a quelques moi» dans les ate
liers du Pacifique, nar l’un des contre
maîtres du mmi de Beaulieu, vient rie 

l'hôpital Notre-Dame, des suites 
Le coroner a ouvert

mourir a 
de ces blessures, 
étiqueté.

—L action en

accusé avec M. T. C.

—Un cablegram me reçu hier de l'Inde 
annonce lu mort do Mme Lemesurier, fille

—M. Irvine défend I" 
Casgi ain comme couse

dommage de la compagnie 
d'électricité royale, de cette ville, a eui 
rappoi lee, hier. Les défendeurs sont accu 
ses d'avoir illégalement fabrique les lam-j 

«le Thomas A.'

Berlin, 18—L'empereur passa quelq ' 
miiiuti s «bins son châssis celle après-n 
apres quoi la lièvre augmenta considéra 
biemeut. (’ne consultation generale des 

devins aura lieu demain.

mort tic Mme l.emestir 
chef sir Andrew Stuart.

de Québec. le juge Caron 
quote de Thouoranie M. lrv 
defendeur, pour fixer au 20 col: 

des témoins de lu defense, 
la cour d'assises, hier, un 

do Loti

l’élection con teslee 

t'i'ai

pes électriques brevetées 
Edison, de New Jersey. Le 
reclamation est de 87,500.

montai
de l’honorable Londres, 18 — Le correspondant du 

Standard télégraphiant de L’harlotten- 
bourg dit que les nouvelles concernant 
l’empereur sont exagérées.

Détournement de fonds
sali e en chef du 

rnvinent de 
millions de

udi*
—M. K. N, Saint-Jean, avocat, a pris au 

nom de M. D. McClanagaii, un bref de 
certiorari contre la décision rendue ces 
jours derniers par le juge Desnoyers. M. 
McClanagan a été condamné u l’amende 
pour avoir vendu de la biere le dimanche 
sur le parc Mont Royal.

—A la cour d'assises, hier, un petit jury 
a été assermenté pour procéder dans la 
cause de- Louis Michaud. Tims Chevalier, 
O. Provost, F. La rose et A. Savard. aveu 
ses d agression sur la personne de M. Henri 
Maillot, à Trois-Rivières. M. J os Martin 
occupait pour la d«*fen

La Couronne ayant déclaré qu’elle n’a
vait pas - «le témoins à faire entendre, le 
jury, sur l'avis du juge, déclara les ai-cu- 
sés nou coupables et ils furent acquittes.

—Les promoteurs du chemin de fer 
de Quebec çt de la baie Juntes ont 
adre*s«i une requête à sir .Joint A. 
Macdonald lui demandant une subven
tion du gouvernement pour leur permet
tre de mener l’entrepri se a bonne fin. Un 
se propose de construire ce chemin de fer 
à partir de quelque point sur la ligne du 
chemin de fer de Québec et du lac Saint- 
Jean, pour de là se diriger vers l'ouest 
jusqu'à la rive nord du lac Abbitihi, de là 
encore à la manufacture Moose, sur la baie 
James, soit en tout un parcours de 500 
milles environ. La subvention demandée 
par la compagnie du gouvernement Prie
rai est de 812,503 par mille pour 130 milles 
du chemin dans la province de Québec, et 
$12,500 plus 12,500 acres de terre par mille 
sur un parcours d'environ 370 mille* de
puis la ligne frontière de la province de 
Québec lusqu'à la baie J

Athènes, 18—Le commis* 
trésor a été arrête pour de 
fonds au montant de cinq 
francs de la caisse publique.

Boulanger dans le Nord 
Dunkerque 18—Un journal de cet;e 

Ville a.aui annonce, l’autre soir, que le 
général Boulanger, MM. Laguerre < t Mil
le raml ai rivaient .e smr même par le 
de neuf heures, une foule énorme su 
nail a l’heure dite, aux abords de la

ain arrive, lotit le monde se précipite 
de ‘ “ Vive Boulanger ! " 'Vers la 

voir arriver une trentaine de 
i vil» ou soldats permi

déclaré dans les écurie* 
du No 184 rue Saint- 

vaux ont péri suffoques 
Les pompiers ont pu maitri- 

avmiL ou'il eût fait ailleurs 
s. Les chevaux apparie- 

.amoureux.

— Le feu s'étant 
situées eu arriéré 
Laurent, trois che 
pat la fumée.
»erI incendie 
de grandsrav age 
liaient a M. C. Lt 

—Les détectives Cullen et Murphy ont 
retrouvé, en arriéré de l'ecole Belmont, la 
boite n argent volee par Armtleld et Brown 
chez MM. Rankin. Beattie et Cic. Elle 
. lait recouverte de glace. Une partie des 
billets étaient intacts, mais plusieurs 
avaient été en partie brûlé*.

oral Boulan

sort ie pour x
»■• i un l:a : •

res.
Comprenant un peu tard qu’ils avaient 

été victimes d'une mystification, les b#*- 
deaux sunt rentre» en ville en chantant : 

C'est Boulanger qu'il nous faut 1

plusieurs hom 
uvrage sur la jetée permanente, 
relier tous les endroits faibles el y 

■m ine examiné avec soin

lit-George a mis

reined iet lui
toute, la jetée.

Les pompes 
des que l’eau 
d'égout.

Décès
Londres 18—John Baring, banquier, do 

Loudres, est décédé.
Une régence en Belgique

a t ce Belge 
; régence

prêtes à fonctionner, 
atteint les bouches

heure le lieute- 
nouveau chef de po 
raie des membres de 

police, au marche Bonsecuur*. M. 
Hughes a pris possession de son bureau, 
hier matin. Apres avoir passé la police en 
revue, le nouveau chef se pro) os • de faire 

que homme de po 
ite son rapp rt au

venus pour 
s de Mont

sujet des arrangements a faire 
rmipagnies de chemin* de fer. Ils 
root au Windsor les remésen- 

ipaux chemins de fer du 
conclure uu arrangement

—Celte après midi ti 
liant colonel Hughes, 
lice, fera I

Bruxelles 18—L'Indépent 
déclare que l’établissement U" 
est sur le point de devenir 
Bel

a revue gene

Parlement anglaisETATS-UNIS
Londres 18—A la chambre des coin mu 

nés. cette après-midi, I honorable E. H<- 
neage proposa la passation du bill 
gnliser les mariages avec la sœu 
femme defunle. Cette motion occi 
un vif débat: niaiserie a été flnalen 
adoptée par un vote de 239contre 183.

Le général Boulanger

îles sont 
es au su |«tt des dép 

pour faire l'élection du gen 
r. M. Bloxvitz dit qu - le rapport 

que M. Bennett, de New York, 
avait, envoyé des fonds, est aimurde.

Le Figaro dit que le premier scie du ge 
I à la Chambre des députés sera de 

révision de la constitution et 
toutes st s for 

celte mesure.

suinr un examen 
lice, afin de faire

—Un grand nombre de commis voyi 
de* villes de l'ouest canadien sont 
■m meut a Montreal. Il* s uit 
s'entendre avec leurs conlrere

renvoi

I ays et e»per 
avantageux.

—Hier, Margaret Stetton, arrêtée pour 
vagabondage, a été acquittée par le Re 
voider. Furieuse de n'avoir pu être em
prisonnée, elle sortit en jurant qu elle se 
rendrait digne des cellules et bi isa avec- 
son soulier la grande vitre de la porte de 
sortie de l'hotel de ville. Elle eut satisfac 
lion et passera deux mois en prison. L’an- 

mere. cette miserable 
meme moyen pourse procurer uue en 
la prison.

pour lé-Maçon* en grève
Waterbury, 18—Le« maçons sont en

core en greve. ce qui oblige les ouvriers en 
plâtre à arrêter aussi leurs travaux. On 
s'attend a un réglement de difficultés.

asioniia

Mariage du secrétaire Bayard
18—On ann

it z, correspon- 
infnrine que des

Londres. 18—M. 
dant du 7 tints à Par 
révélation 
d'être fail

des
Nsw-YoRk.

tain le prochain mariage 
tat, M. Bayard, avec madame veuve 
soin, la belle mere du president Clevel 

Mile Folsom est âg-e dènviron i 
an»et est encore fraîche, pleine de 
et de santé.

A la mort de son mari, 
rand Island.dan» un

once comme cer- 
du secretaire d E 

Fol-
i-tonnat

annonçant

qui arriva à 
nt de voiture, 

x irie.

vient donc le beau pere du 
espérer qu'il sera moins 

ia»»ant pour M. Cleveland que ne le 
ilbou pour Gievy.

la rivière Connecticut
HoLYOkF. Mass.. 18—Lw eaux «le la ri

vière L imu.H tien t sont montées a une l.au 
leur telle que plusieurs maiiiifu' 
été contraintes de suspendre 
lions.

loin setuil retirée a R i 
aid est âge d environ lit)

Grand I»lan 
Mde i oison 

M. Bay. 
aussi dans le veuvage
lŸi! Bayard de 

president et il e
fut.Tviisou pou

pro poser la i 
d’insister de 
adopter 
général entrera tranqu 
chambre et prendra son 
vernement fait de grands 
empêcher toute déuumstra

>u pense que le 
illement dans la

préparatifs pour 
tion a cette oc-

Toute la force de police est sur pied. Le 
general Saussier n fait une sage distribu 

upe* de la garnison afin pTelles 
transporter a n'importe quel

ces pour"o,unis assez

Z
—Le détective Gladu a arrêté un 

. B. Galarneau, c mplice dans un
iiiui» il v a quelque temps chez 

M. Larin, maître cliarietiei de lat ueDor- 
cltesier. Un nommé Gruulx. . 
le même vol, a delà été coudai 
moi» d emprisonnement. Galarneau étati 
charge d’.. x oir soi n. chez M. Larin, de la 
trotteuse 1''• Etoile du Nord ”, avait volé 
cet attelage de S35 qu’il avait vendu poétr 
84 et s'etait enfui a Ottawa.Gladu a trouvé 
Baptiste occupé a clijtper le che x al de M. 
Dauust. au village Saint-J 

—Jean-Baptiste Hogue, propriétaire de 
la maison portant le No 267 rue Saint Do
minique. a ete averti, il y a plusieurs jr 
par je bureau de santé, qu’il devait faire 
reparer le canal dVgout de »a propriété qui 
e»t en mauvais état. M. Hogue a voulu 
faire réparer le canal par des journaliers 
afin de payer moins cher, et la cave est 
encore pleine d'eRuî Le Recorder l'a con
damne a $5 ou huit jours. C'est une honte, 
dit le juge, de spéculer ainsi sur de pau- 

la santé. Il y 
tion six cas de

Lf, C.
point menace.

De» petit* groupes de jeune* g--n* 
jeune* garçon* ont parade dans les

des trot 
a»ent s<- i

dures ont 
leurs opéra- parade dan» les rue» 

: " Vive Boulaimer.”hier soir vil cr sut :
Des cri» semblable* furent nousses 
ponse de la foule qui encombrait I 
loirs et les cafes des boulevards.

Un antiquaire
New-York 18—M. E. T. Sginer. fameux 

antiquaire, est mort hier à sa residence de 
Brooklj n, a l’âge de Baptiste,MM. Ferry et de Freycinet

Paris 18—M M. Goblet et de Freycinet 
expriment l'opinion que le hoiilunaisme est 
une tempête passagère qui amènera l'un' 
si désirée des républicains contre le dan 
r.ni m mice la France. Les autorités sont 

vaincus que, tant que le général Saus
sier restera gouverneur de Paris, l'armee 
n’hésitera pas à faire son devoir. Cette 
confiance dans la force du gouvernement 
actuel n'est pas partagée par la plupart des 
journaux n-publicains moderns qui pres
sent le gouvernement de faire tout son 
missible pour rallier le* force* repub.tcat-

Inondation*
Winona, Minn.. 18—Les pertes eau* 

aux intérêt* nianuiacturiers de cette 
par K-s inondations sont estimeeà5l,l*)0 ô*W- 
Le commerce de bois seulement perd 
$250,1)00. Les rivieres sont larges de 4 
milles ici.

Le Dr Agnew
—Le Dr Agnew est encoreNew York. 18 

entre la vie et la
New York, 18—Le docteur Agnew est 

mort ce soir. Le* funérailles auront lieu 
jimedi matin.

Joj
gens dont vous

a eu dans la maison en questli 
diphtheria et deux mortalité*.

...
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Les cent sons de l’aTOcatvos maios, et je me soumettrai à 
votre volonté. J’ai été franchement 
et honnêtement élu par vous en 
1887. Au moyen d’un protêt con
tre mon élec.ion intenté par M. 
Mackintosh, et en conséquence de 
1 indiscrétion d^ quelques uns de 
mes amis, j’ai perdu mon siège et 
j'ai été assujéti à beaucoup d’ennuis 
et de dépenses. Je vous dit franche 
ment que si je ne consultais que 
mes intérêts personnels, je me reti
rerais de la lutte, mais je ne puis 
faire une action aussi dé honorable 
que de tourner le dos à ceux 
ont mis leur confiance en moi 
a à peine un an, et je

Laisse R «ex àdéelder
Si c’est oui ou non leur désir que 

je remplisse le terme pour lequel ils 
m’ont élu pour les représenter. Si 
vous m’honorez encore de votre 
confiance, je n’aurai qu’un seul objet 
en vne, c’est à-dire, promouvoir 
toute chose que je croirai 
servir les meilleurs intérêts 
comté, et plus particulièrement ceux 
de notre grande industrie agricole. 
Je prét»n s que le succès du Canada 
dépend plus de cette grande indus
trie que de toutes les autres ensem
ble, et elle est loin de recevoir la 
considération et V» ncouragement 
qu’elle mérite. Toute et chaque 
mesure qui tendra au développe 
ment et â l’encouragement de cette 
grande industrie du Canada, recevra 
toujours mon a ,pui et ma coopéra
tion les plus dévoués.

D’apres lis assurances qui m’ont 
été données, et l'appui uni des libé
raux et des conservateurs bien 
sants qui mettent l’intérêt de 
pays au-dessus des considérations 
de parti, je n’ai aucun doute d’être 
réélu, et tout en invitant mes 
à travailler avec ardeur et à emplo 
yer tous les moyens légitimes pour 
assurer mon élection, j'espère sin
cèrement qu’aucun ami ou partisan 
ne commettra aucun acte illégal 
qui pourrait amener la conte.-talion 
de mon élection

L’eau monte considérablement 
sur la rivière Rideau, et il y a 
constamment une foule de curieux 
dans les environs qui attendent 
d’un moment à l’autre la débâcle.

—aux—

Electeers do Comté de Rossell
OS DEMANDE

A ce bureau un homme tou 
chsrge du département des Jobs. Parfumerie - Orizar prendre

Alors, je suis venu vous de
mander combien de temps on 
peut encore 
comme ça.

Immédiatement, je rassemblai 
mes souvenirs du code pénal et 
d’instruction criminelle. Article 
635. Oni c’est bien ça. Si je 
regardais dans mon code. Ma 
foi, non. Je n’aurais pas l’air 
d'être sûr de ma mémoire. D’ail
leurs, je sais l’article par cœur.

Et alors d’nne voix assurée :
—Quel jour a eu lieu l’événe

ment?
—La nuit du 28 février 1848.
—Eh bien, le 28 février 1858, 

aucun magistrat français n’aura 
le droit de vous demander comp
te de l’emploi de votre temps 
pendant cette nuit. Etes-vous 
satisfait ?

—Bon ! me dis-je à part moi. 
Le drôle veut savoir quand il 
pourra bénéficier de la prescrip
tion acquise aux faits qualifiés 
de crimes.

—Ma fine, non, riposta Guérin, 
après avoir compté sur ses doigts. 
N euf ans, c’est encore rudement 
long à attendre pour un hom
me qui n’a rien à se repro
cher.

L. LEQRAND, PARIS, rue Sainl-Honorê, 207ON DEMANDE
Une bonne pour prendre charge d une 

maison.
me faire aller: ESS. - ORIZA SOLIDIFIE}-:MM. les épiciers de la basse ville 

d’accord à dire que le com
MESSiBURS,—

Le droit de suffrage e3t le privi 
lège d’un peuple libre. Vous, mes 
co-électeurs de ce beau comté de 
Russell, avez exercé ce privilège le 
22e jour de février 1887, et de votre 
volonté et commun accord m’avez 
élu par une majorité de 156 voix 
pour vous représenter dans le par 
lement fédéral pendant le présent 
terme Duns toute cette campagne, 
j’ai strictement observé la loi élec
torale ; c’est le principe qui m’a 
toujours guidé. Pour me vaincre, 
mes adversaires ont eu recours aux 
menées corruptrices

merce est assez peu florissant depuis 
quelque temps. Plusieurs renou
vellent leurs marchandises et font 
de grandes acquisitions de produits 
pour la saison d’été.

Depuis quelques jours un nombre 
considérable de personnes venant 
de la Province de Québec, vont 
chercher fortune aux Etats-Unis.

nrVEUTION SCIENTIFIQUE BREVET#.* EX FRANCE ET A L ÉTRANOER

Les Parfums solides de l’Ess.-Oriza, préparés Publié piDans la Capitals par un procédé
au, possèdent un degré de concentration et de suavité jusqu'alors inconnu. 

Ils sont renfermés, sous forme de Crayons ou Pastille*, dans des 
petits flacons ou cassolettes de tous genres qui sont très faciles à porter. Ces 
Crayons-Parfums ne s'évaporent pas et on peut les remplacer, dans 
leurs étuis, quand ils sont usés. — Ils ont l'immense avantage d'imprégner de 
leur odeur, sans les mouiller ni les détériorer, les objets soumis i leur contact. 

IL SUFFIT OE FROTTER LÉGÈREMENT POUR PARFUMER INSTANTANÉMENT

Ce Soir.
Le banquet offert à Son Honneur 

le Juge olivier aura lieu ce soir 
dans la salle de l’Orphelinat St. 
Joseph. Nul doute que les convives 
seront très-nombreux et que la fête 
sera des plus belles.

Bal» froid
Hier, un nommé Pierre Larocqu 

ayant voulu traverser la rivièr 
Ottawa en canot faillit payer cher 
son imprudence. La frele embar
cation vînt en contact avec une 
large banquise de glace et fut sub
mergée ; son occupant dut regagner 
la rive â la nage se promettant bien 
de ne plus se risquer à travers les 
glaces dans une embarcation aussi 
peu convenable à cette saison de 
l’année.

Une nuprrbe fél«.
Hier soir, un joyeux anniversaire 

réunissait à la résidence de M. 
Sévère Gélinas Traducteur des Dô 
bats, une aflluence considérable 
d’amis de ce monsieur. Il s’agissait 
de fêter le 25ième anniversaire de 
la naissance de M. Gélinas e- à cette 
occasion ses intimes lui avaient mé
nagé une agréable surprise 
forme d’une jolie adresse en vers 

fut lue par l’auteur lui-même, 
Napoléon Champagne, et qui 

était accompagnée d’un cadeau des 
plus élégants consistant en un ma
gnifique plateau, pot à l’eau et 
coupe en argent et vermeil d'un 
très beau patron et de grand prix.

M. Gélinas sut comme toujours 
trouver des termes très heureux 
pour répondre à cette marque d’es
time et aux bons souhaits adressés 
à lui et à Madame Gélinas.

Dès ce moment la vaste résidence 
de M. Gélinas fut mise à la disposi 
lion des amis et la gaieté ne tarda 
pas à devenir générale. La danse 
s’organisa dans les suions aux ac
cords d’une délicieuse musique et 
tous s’en donnèrent à cœur-joie. 
Vers les minuit, les hôtes de M 
Gélinas prirent place autour d’une 
table richement servie des plus 
exquises pâtisseries et glaces de 
toutes sortes le tout arrosé de vins 
délicieux. Il y eut discours, chan
sons et les bons mots ne tardiient 
pas un seul instant durant toute la 
soirée.

Comme il n’est si agréable com
pagnie qui ne doive se séparer, ce 
fut à regret que tous se retirèrent 
à une heure fortavanci'e de la soirée 

portant le plus doux souvenir je 
cette joyeuse fête d’amis.

l u bon bfteheron

l!K Mil

ri i//^/// IiS
Il y a deux cas de dipthérie très- 

dangereux actuellement à l’hôpital. 
Le Dr. Robillard doit aujourd’hui 
faire subir une opération à ses per
sonnes qui sont atteintes de cette 
terrible maladie.

Les travaux qui sont commencés 
pour la construction de la nouvelle 
église de Ste Anne, se poursuivent 
avec une giande activité.

Les étrangers sont très nombreux 
à Ottawa de ce temps-ici et les eou- 
loirs des Edifices du Parlement sont 
continuellement remplis de visi
teurs qui ne se lassent pas d'admirer 
les beautés achitecturaies de notre 
Parlement.

On commence à parler d’orgmi- 
sations de pique niques et excursions 
de tous genres sur la rivière et ail
leurs durant les beaux mois de l'été.

Prixet tous les Objets de Lingerie, de Papeterie, eto., eto- 
S dans TOUTKS LES l’RiNCll’ALKS | Le Catalogue det Parfuma, avec tea prix. 
PAflKUMKRiBS UU MONDE I est enroyi FRANCO sur demanda■

e

Un an, poui 
“ en di

qui aient jamais été pratiquées dans 
le comté de Russell, elle» sont trop 
évidentes et bien connues pour que 
je m’v arrête ; mais la majorité des 
électeurs du comté de Russell, sen
tant que notre comté avait trop 
longtemps été représenté par des 
étrangers et des gens du deh 
décideront que le temps 
où un fils du sol, ayant à 
véritables et les meilleurs intérêts 
du comté, devait avoir l’honneur de 
les représenter. L’offre de la cité 
d’Ottawa fut en conséquence repous
sée, et l’homme de l’endroit accepté. 
Après la lutte,

«rend Nombre de Co»eerv»tenre

qni avaient voté contre moi, furent 
satisfaits du résultat, de fait ils en 
furent contents, et l’idée d’une con
testation n’aurait jamais originé 
dans le comté de Russell, 
té avait son représentant, et chacun 
désirait le voir remplir le terme 
pour lequel il avait été élu. Ma s 
cela ne faisait pas le compte de M. 
Mackintosh, son ambition n’était 
pas satisfaite. H restait hors du 
parlement. Ce n’était pas Russell 
qui l’occupait, c’était lui-même. La 
question n’était pas comment Rus
sell serait représenté, mais com 
ment 11 obtiendrait un siège en par- 
leu ent. Il ne voyait d’autre chance 
possible que de pétitionner contre 
mon election, et courir les chances 
d’une autre élection. Je gavais que 
je n’avais rien fait pen 
qui pouvait m’inquiète 
naissais

. .ouvoir
notredpé T1AITEME1T C0BAT1F Ù H PHTHISIE PULMONAIRE il B» MlUdlii cbroaifitl dis TOIES RESPIRATOIRES
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Rue de Rambuteau

FoanitHirdiilô
M. F. R. Campeau est parti hier 

soir pour Montréal afin de voir aux 
derniers arrangements pour les fê
tes d^s 23 et 24 mai prochains, à l’oc
casion du 25ième anniversaire de 
la fondation de l’Union St Joseph.

Dans plusieurs rues les clous des 
trottoirs demanderaient à être ren 
foncés ; les dames surtout se plai
gnent de cet état de choses dont les 
longues robes ont le plus à souffrir.

Il est probable que le corps de 
musique du 65ième Bataillon de 
Montréal, ( Bande de la cité ) se fera 
entendre à Ottawa lors des fêtes des 
noces d’argent de l’Union St Joseph.

L’épaisse couche de glace qui 
bordait la rue Sussex a été enlevée 
hier et cette rue présente actuelle
ment une apparence très-propre.

On est à faire le nettoyage com
plet de l’intérieur de la Basilique 
en même temps que des réparations 
à des travaux de maçonne dans 
l’arrière partie de l’édifice.

On devra lire avec attention l’an
nonce du Dr. Robillard au sujet du 
nettoyage des cours dans toutes les 
localités de la ville d’ici à la fin du 
présent mois. Avis à tous de se 
conformer strictement à cet ordre.

Bon nombre de résidents de la 
ville fixeront leur demeure à Saint 
Jean Baptiste au 1er mai. Les 
alentours de la superbe église des 
Révds. Pèrts Dom nicains sont 
choisis de préférence à tout autre 
endroit par ceux qui veulent à l’a
venir faire partie de cette jolie 
localité.

Pais, tirant péniblement de 
son gousset une pièce de cent 
sous, cette même pièce que vous 
voyez sous le globe, il la posa 
justement sur mon code que 
j’avais tenu fermé et tourna les 
talons.

Neuf ans s’écoulèrent. Pen
dant ce temps, j’avais fait mon 
chemin au barreau, plaidant 
civil, car les lauriers de la cour 
d’assises ne m’attiraient pas. Mob 
cabinet prospérait, j’étais deve
nu maire de cette ville et je ne 
songeais plus guère à mon pre
mier client, quand, un beau 
matin, je reçus la carte d’un nou
veau substitut nommé près de 
notre tribunal. Je tressaillis 
en lisant le nom inscrit sur la 
carte. C’était celui du sous- 
préfet disparu en 1848. J’allai 
aux renseignements et j’appris 
que M. Munoir était son fils.

J’appris aussi que le nouveau 
substitut était venu dans notre 
ville avec l’idée fixe de percer le 
mystère qui enveloppait la mort 
de son père.

Ayant eu à choisir entre divers 
parquets il s’était fait nommer ici 
précisément pour diriger une 
enquête personnelle. L'examen 
du dossier fit bientôt naître dans, 
son esprit des doutes que plus- 
tard de sérieux indices confirmè
rent. Dès les premiers jouis de 
mars 1858, Guérin, qui avait 
vécu pauvrement jusque-là, avait 
montré des pièces dfor au caba
ret en parlant vaguement d’hé
ritage. De plus, il était en 
pourparlers pour l’achat d’une 
campagne. Plus de doute, ras
suré par l'échéance de la pres
cription, le drôle levait le masque.

Enfin, dernier incident décisif, 
la femme Gnérin avait quitté 
brusquement son mari un matin 
à la suite d’une scène suivie 
de coups, et elle avait clabaudé 
sur le port. Appelée chez M. 
Munoir et pressée de questions, 
elle avoua tout. Guérin lui avait 
confessé son crime. Dans la nuit 
du 18 février 1848 il avait terras
sé, étranglé et jeté à 1 eau le sous 
préfet après l’avoir dépouillé de 
son portefeuille. La femme de 
Gnérin désigna même la cachette 
où se trouvait l’argent volé.

Je venais d’apprendre tous.aee? 
détails lorsqu’un beau mat» de - 
min, je reçus de M. Munoir. un 
billet m’invitant à passer au par» 
quet C’était comme maire que- 
j’étais convoqué et le magistrat 
ajoutait que mon intervention 
pouvait être nécessaire, l'affaire 
étant sérieuse.

J’arrive en hâte. Je serre la 
.main au substitut. Avant que 
j’aie le temps de m’asseoir, une 
porte s’ouvre, Guérin paraît. 11 
jette un coup d’œil défiant sur 
le magistrat, mais il semble 
rassurer en me voyant :

—Parait, monsieur, dit-il au 
substitut, que vous avez à me 
causer. C’est peut-être ben pour 
cette batterie avec ma femme. 
Je vais vous dire. C’est......

—Assez, répliqua M. Munoir, 
l’interrompant.

Et alors, d’une voix calme, 
nullement théâtrale, sans bouger 
d’une semelle, sans nn geste, 
regardant fixement le pêcheur :

—Guérin, dit-il, vous 
assassiné mon père

Cette bêtise ! exclama le misé
rable. Si on peut dire ! Il est 
ben mort tout seul votre pauvre 
papa, allez.

—Vous mentez. Vous l’avez 
tué et volé !

—Allons donc î qni est-ce qui 
vous a dit ça ?

—Gendarmes, faites entrer la 
femme Guérin.

A la vne de sa femme, le 
coquin comprit qu’elle avait 
parlé.

—Canaille ! siffla-t-il entre ses 
dents serrées. T’as donc pas peur 
que je te rattrape !

L» femme ne sourcilla pas.
[A continuer)

Comme
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Le com ae rattachent à

M. L P. 
est parti pi 
y téjouane;

M. Dicks
bill Intitulé 
tés frat :rn<

J'ai l’honneur d’être,
Messieurs, MfiDAILIoE n o H, A l'Exposition du XÏA-vre 1887

CORS aux PIEDSVotre co électeur,
M. ü’Biï 

bill inritu - 
et à la rél 
maltraités

W. C. EDWâRDS.
19a—3i Durillons, Œils-de-Pcrdrijc, de.£ C03ICIDE RUSS I “Rockland, 12 avril 1881. GUERISON CERTAINEIi

n Fi ©OBieiDS RUSSE
COMTÉ DE BUSSE LL. cl sans douleur dans l'espace de t a 6 Jours psr le

M. lk Dirkctklk,
Un grand nombre d’électeurs sollicitent 

M. G. Blain à se laisser porter candidat 
pour le comté d-i Russell, dans la présente 
Election, M. Blain est un cultivateur de 

> Gasselman faisant en même temps le com
merce. Ce Monsitur possède toutes les 
qualités requises pour fane un .bon repré
sentant. ïntéres e dans l’agriculture, dans 
le commerce et résiliant du Comté. Il jouit 

ses concitoyens it sera

sonnellement On dit q 
mé commi 
remplacent 
Rolland.

Spec tique unique (Consulter le Prospectus), 
ô , , . „ . , o Dépôt g- aerji : PHARMACIE CEHTRALE, 50. Fankurg Montmartn, PARIS
U UU.'.IC UC H‘J 50C ° a «»<•«#ira : Ü' F. X. VALADE.

r, et ne con-

; Aucun acte illégal

de la part de mes amis, et me pré
sentai en cour avec la ferme confl 
ance que je serais maintenu dans 
mon siège, et ce ne fut qu’après 
avoir entendu les témoignage 
cour que je m’aperçus du fai 
par l’indiscrétion de quelques uns 
de mes amis, et d’après la stricte 
interprétation de notre loi électorale 
très sévère, je pouvais perdre mon 
siège. Je ne me plains pas de la 
décision judiciaire qui m'a ôté mon 
siège, au contraire je la respecte, 
mais je pense que l’on me pardon
nera si je dis que je crois que ça 
ressemble trop à Satan réprouvant 
le péché, pour un homme comme 
M. Mackintosh, dont les tactiques 
électorales peu scrupuleuses sont si 
bien connues, d’intenter des pour
suites contre moi. Mais quel fut le 
résultat ? Grand nombre des élec» 
leurs furent soumis à beaucoup 
d’embarras et d’ennuis, des frais de 

très élevés furent encourus et 
tous les ennuis et désagréments qui 
suivent une autre élection furent 
imposés au comté, et pourquoi? 
Pour rien autre chose que

Satisfaire le» val»ce aspirations

de M. Mackintosh. Encore, est-ce 
que justice a été rendue au comté 
quant à la date fixée pour cette élec
tion ? Je pense que tout homme 
raisonnable répondra : non. Au 
lieu de faire faire l’élection aussitôt 
après l’ouverture delà sission, et 
nous donner notre juste droit de 
représentation à une date aussi rap
prochée que possible, près de deux 
grand» moi» se sont écoulés, et nous 
ne sommes pas encore représentés 
Et pourquoi ce délai ? Simolement 
pour complaire à M. Mackintosh 
Il fallait harmoniser les 
discordants avant d’ouvrir le bal. Et

U»e tr*e r rende Injustice

a été faite au comté pour attendre 
le b,n plaisir de M. Mackintosh. Ce 
n’est pas la règle suivie là tù le 
parti au pouvoir espère y gagner 
en faisant faire l’élection à la hâts 
et à un jour aussi rapproché que 
possible. Prenez par exemple, les 
cas de Mississiquoi et de l’Assomp 
lion. Dans le premier comté le dé
puté M. Clayes prit son siège au 
commencement de la présente ses 
sion et mourut quelques jours après 
cette date. Son corps n’était pas 
encore ref oidi que le bref pour une 
nouvelle ôlectiou ôtait émis pour 
son comté, et quelque» jours après 
son successeur était élu et avait 
son siège en parlement 
tre comté le député fut pri’ 
siège quelques jours après 
lure de la session. Des brefs furent 
de suite émisjet il y a déjà plusieurs 
jours que|l’éltction est finie, et que 
ce député est réélu et a son siège en 
Chambre. Dans chacune de ces 
divisions électorales l’espoir était 
d’y gagner en se hâtant, mais dans 
Russell l’attente ou l’espoir est

D'TIHMrW retards»!.

Et au lieu de faire et de finir notre 
élection il y a 
tandis que les chemins étaient bons, 
et que les électeurs avaient, compa
rativement parlant, un peu de loisir, 
ou l’a fixée 
chemins sont très mauvais et à une 
époque de l’année où les affaires 
sont des plus actives. Toutefois, il 
faut endurer tout cela simplement 
pour plaire à M. Mackintosh ; les 
intérêts et la commodité des t lec
teurs ne sont nullement consultés.

Enfin, messieurs, je-tfai qqe ceçi 
à vous dire : Le verdict eat entre

de p;orter i 
ment, le n 
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)PETITES NOUVELLES.cm 11!illLa elef d» Ciel
uve à St Sauveur parmi les 
dé. conscience qui soutien 

les terribles

Se tro 
affaires
nent l’âme pendant 
épreuves d4ici bas, pour lesquelles 
ou doit bien se préparer avant qu’il 
soit trop tard. Montres, ioncs de 
mariage et bijoux à grande réduc
tion de prix, garanties chez

H. H. Norez 
No. 30, rue Rideau.

Un bûcheron du nom de Johnny 
Omen, à l’emploi de M. Léon Mado- 
re, de la Gatineau, a bûché du 7 
novembre au premier avril dernier 
285 cordes d’érable.

Note* RelifflenNca.
Le Révds M. Holland de l’Arche

vêché est de retour depuis hier soir, 
à Ottawa.
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La prochaine assemblée du con
seil de-ville aura lieu jeudi le 26.

La société St Jean-Baptiste de 
Hull a perdu ces jours derniers l’un 
de ses membres, dans la personne 
de M. Carrière, rue Philemon. Les 
funérailles ont eu lieu ce matin.

L’on a admis huit aspirants, mem
bres de l’Union St Thomas, hier

PEINTURES * FRESQUES ET DESSINS D’ORNEMENTS 
DE TOUT GENRE.

iDimanche prochain, fête du pa
tronage de la paroisse St Joseph, Sa 
Grandeur Mgr Duhamel officiera à 
la grande messe.

Le chœur exécu'era la 2ème mes 
se d’Haydn.

Sa Grandeur Mgr l’Archevêque 
d’Ottawa est attendu demain de re
tour de Q îèbjc.

81 vous avez besoin d’une bague de ma
riage faites sur commande, allez toujours 
chez D. Goyer, No. 136. rue Sparks.

Si vous voulez de beaux bijoux 
jolie montre allez chez D. Goyer, N 
rue Sparks, et vous serez satisfait

N’oubll
rue Bparks a 
joux, joyaux, bagu 
de la vi le d'Ottawa.

P. V*!lqnetle, le marchand popu
laire de liantes faites de la rue Sussex ex
hibe, aujou d’hui, un magnifique drapeau 
à I enseigne du fer à cheval. Ajoutons de 
plus, que M. Valiq iett », par son énergie et 
son travail a su dans très peu de temps se 
faire une grande clientèle ; partout ou l’un 
va, on entend paner de P. Valiquette qui 
vend à bon marché à son magasin de la 
rue Sussex, l'en iroit par excellence de 
hardes faites. Pour vous con 
véracité de nos avancés, allez 
faire une visite à ce magasin, pas moyen 
s"y tromper, le drapiaa du fer à cheval est 
l’etendard signalé et fait l’ornement de la 
rue Sussex, No. 469. 17a-3ins

icour
ou une
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yer, No. 136 
iment de bi-

Le vapeur ‘ Express” a commen
cé à tenir sa ligne régulière entre 
New-Edinburgh et la Pointe à Gati
neau.

l>e cerc e dramatique canadien de 
Hull, va se meure immédiatement 
à l’œuvre pour une nouvelle soirée 
dram-itique qui sin donnée le soir 
de la fête nationale du 24 juin pro-

Le vapeur Ramb er est soiti hier, 
de ses quartiers d’hiver.

M. Aimé Gagnon, mesureur de 
bois est arrivé ce m ttin des chan
tiers de M. E. B. Ed-ly après une 
absence de quatre mois.

M. Noé Landry a commencé hier 
à charroyer les débris de sa maison 
incendiée sur la rue A b-*rL Une 
magnifique maison à quatre loge
ments sera construite îmmédiate-
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Lundi prochain il sera donné au 
Collège d’Ottawa, une grande soirée 
dramatique et musicale, par les 
élèves ; le titre de la pièce est “ Ri
chelieu. ”

VIENNENT D’ETRE RI Ç "S.

il i'orrlaendw

Nous regrettons d’avoir par er
reur, sur la foi d’un de nos confrè
res, donné cours à la rumeur que 
M. Camille Marineau, de la rue 
Clarence, avait abandonné la ville. 
Ce monsieur est de retour au milieu 
de ses nombreux amis, d'un voyage 
à Montréal où l'appelaient des affai
res- pressantes. Nous avons été 
heureux de revoir parmi nous M. 
Marineau, qui a toujours joui à 
Ottawa de l’eUimeetde la confiance 
générales.

Ouvrage exécuté avec promptitude et fait dans les derniers goûts.

vaincre de la 
vous-mêmes Coin des rue" Dalliousieet St Patricede

éléments VOITURES D’ENFANTS
ELECTEURS DU COMTÉ 

DE RUSSELL de foules descriptions à la SALLIi DES VARIÉTÉS et MAGASIN 
de FOURNITURES pour MAISONS.i Voici 
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Il est grandement temps que 
conservateurs indépendants 
l’accusation port -e cui 
qu'ils se soumettent à 
ques-uns qui veulent mener 
leurs propres intérêts. Je fais appel 
sullrages de ceux qui répu tient cette " 
binaison.”

Je suis conservateur en politique et je 
suppôt 11 le gouvernement actuel J'approu
ve fortemen. l’octroi de Sir John A. Macdo
nald relativement au libre échange de pro
duits naturels avec les Etats-Unis, donnant 
ainsi un pius grand avantage au cultiva
teur et élevant le prix de ses produ ts et je 
ferai tout en mon pouvoir pour l’avanc - 
ment matériel du comté. Dans 1’ 
ceux qui ont à lutter avec les 
du printemps, je m’eflorcerai 
juster les difficultés en sorte 
tés g luvernementales trouvent i 
rémedier. Durant la lutte j’aurai 
de vous exposer pleinement mes vues sur 
les questions politiques et j’espère que vous 
donnerez vos votes et votre support 
candidat du parti en général plutôt qu’à 
l’agent du 'Grand Union Combine.” Quel
que soit le résultat de la convention elle ne 
sera pas représentative et je suis certain 
que les conservateurs indépendants enc 
rageront ma candi tature en apposant 
combinai-.on organnée non pas pour le 
bien du psrti mais pour l’avancement de 
deux ou trois meneurs. La plus grande 
partie des conservateurs m’approuve td 
ces sentiments et c’est sur eux que je m’ap
puie pour arriver à la majorité et pour re
vendiquer la liberté du peuple. Vous de-

A travers 1* ville

Délicieuse température aujour
d'hui.

1j6s chars urbains ont commencé 
à circuler sur leurs rails, hier.

Plusieurs embarcations étaient 
sur le canal, hier.

Les travaux à l’écluse du canal en 
vue de l’ouverture de la navigation 
se poursuivent avec vigueur.

Deux individus se sont pris de 
querelle sur la rue King, hier, les 
pieds, les poings et même les pierres 
servirent d’armes à leur férocité, si 
bien que l’un d’evx, frappé à la 
temp3 par une grosse pierre, perdit 
connaissance et suit étal est 
déré comme très dang .reux. Ou. a 
fait l’arrestation de l’assaillant et il 
a été écroué à la prison jusqu’à ce 
qu’il subisse son procès aux assises 
criminelles.

A une assemblée des créanciers 
de M. Wm Armour, insolvable, 
marchand de gravures, etc, sur la 
rue Sussex, il a été convenu d’ac 
cepter 10 pour cent argent comp
tant, et 15 pour cent payable en 10 
versements mensuels.

On a commence hier, la démoli
tion du pan de mur du nouvel édi
fice de la “Bank Note Co.", rue 
Wellington, qui a été condamné 
par des personnes expérimentées.

Les cultivateurs des paroisses en
vironnant s de la ville, rapportent 
que la saison a été exceptionnelle 
pour la fabrication da sucre et 

* sirop d’érable, qui sont cette année, 
d’excellente qualité.

Le club de tir dd Hull ira prati
quer avec les membres du club St 
Hubert d’Ottawa, samedi prochain.

Les deux engins que M. E. R Eddy 
a fait venir des Etats Unis pour 
l’usage de la cour à bois sont arri
vés. Ces engins remplaceront vingt- 
six chdvaux.

633 & 634 R JE SUSSEX, JOSEPH BOYOEN.aux sol!ici'allons d’un grand 
'éltKteirs de voir» comté, j'ai 

Iguer vos souif ages dans la 
ction. Je suis opposé, ainsi 

supporteurs, à une convention 
parties tireurs de fiçelles, 

un candidat qui n’est pas le ch 
'aeent d’une clique égoïste.
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Jeudi, 19 — Richard Donnelly, 
pour ivresse, n'étaut pas suffisam
ment revenu à lui 
mise à demain.

Célina Gravel, pour vagabondage 
est envoyée en prison pour une 
semaine.

Hem y Dumbar, accusé de la mê
me ofl'jnse est aussi allô pensionner 
à l’hôtel Kehoe pour une semaine.

Joseph Trépannier, accusé d’avoir 
volé deux livres de beurre et des 
œufs, se voit condamné à aller pur- 

une sentence d’un mois â la

Sourie de louage d’Ottawa.
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prison.
Edmond Lepag', j.-une garçon 

de 12 ans, accusé d’avoir volé deux 
montres en argent à Jos Roy est 
envoyé en prison pour une semaine.

John Keenan et François Dolan 
tous deux accusés d’avoir volé trois 
jambons chez MM. Slattery & Cie., 
Keenan reçoit une sentence pour 
six mois de orisou et Dolan est ac 
quitté faute de preuves suffisantes.

James Reilly, pour avoir assailli 
Joseph St Arnaud, cette cause n’est 
pas entendue, 
frais coür tenante.

qhelq
hemir

ues semaines,

parlant, 
à une époque où les

G. GKJkTTOiN, - - Proprietaire
6ti, R :e Queen, Ottawa.

P. S.—Communication téléphonique (Wallact A Bell) Tons ordres exécutée proopte-
votre appui et 

J’ai l’honneur Wôtre, messteen*
Tt«H Raphael.

m ■ oar Reilly paie le»

:


